
L'éehee dn «réalisme integrai
Nous venons d'apprendre, par la voie

d'un journal spécialement informe , la
naissance sur la surface du globe, d'un
nouveau type d'homme : « le réaliste
integrai ».

Cette expression m'est apparue si
exacte que je m'empresse de la re-
prendre et la situer , autant que possi-
ble, dans le contexte des événements
que nous vivons, afin de mieux en faire
ressortir les conséquences regrettables
face à notre réalité première , aux exi-
gences de notre vocation d homme.

Tout de suite , une mise au point
s'impose : Qu 'on le veuille ou pas, l'hu-
manité que nous formons tous réunis ,
sans discriminations valables, nos sem-
blables que nous còtoyons journelle-
ment, représente un capital d'energie
spirituelle, morale et effective. Il est
donc vain de vouloir se soulager unila-
téralement, ne pensant qu 'à s'offrir
quelque réconfort d'ordre matériel ou
technique. Par exemple , vous le croyez,
les charmes abondants d'une Jane Mans-
field , ou le savant agòncement des
spoutniks, opérant un nombre impres-
sionnant de circonvolutions autour de
la terre , avant de sombrer dans un bruit
lumineux de ferrailles, ne sont pas de
nature à torcer longtemps notre ad-
miration.

A leur passage, un profond sentiment
d'indignation risque plutòt de nous sai-
sir. Cependant , faisons preuve d'objecti-
vité et réaffirmons aussi que tout cela
est susceptible d'ètre apprécié avec cn-
thousiasme, dénotant un progrès scien-
tifique incontestable, ou bien , pour con-
sidérer l'autre exemple, une harmonie
naturelle mettant, en une particulière
évidence , les ressources de son genre.

Et rien de plus. Car , ce monde d'éner-
gies spirituelles , morales et affectives
qu 'évoque notre présence où que nous
soyons ne peut puiser la joie de vivre ,
de s'accomplir , ailleurs , hors de ce cli-
mat de «bonheur intellecluel» où s'éta-
blit non pas le réalisme integrai , mais
l'humanisme, la «primauté du Spiri-
tuel».

Pourtant , le danger est là , imminent.
Le réalisme integrai — si nous sommes
tant soit peu attentifs — laisse déjà en-
trevoir ses regrettables conséquences,
son douloureux échec.

Ces malheureux qui gaspillcnt leurs
sentiments d'une manière écoeurante ;
ils ne se retrouvent plus , s'égarent tris-
tement de leurs origines et finalité. De
compromissions en compromissions ,
vous les apercevez tout esseulés, dé-
semparés, «sans souci du prochain , qui

Un Suisse devient
directeur suppléant

de l'Agenee atomique
internationale

n'est plus qu 'une carte dans un jeu per-
sonnel ; ils sacrifient leurs puissances
humaines, n 'ont plus le temps de vivre
et de constater revolution des saisons ,
emportés tout entiers par la recherche
du profit» .

Oui , en analysant certains faits histo-
riques et les événements actuels, cette
atmosphère de peur et de méfiance pro-
longée dans laquelle nous vivons, on
peut, à juste titre, penser que ces ty-
pes nouveaux d'hommes ne sont plus
des exceptions ; ils doivent constituer
d'importants contingents au sein de nos
collectivités et de notre peuple occiden-
tal.

La Conférence de l'OTAN, qui se
tient ces jours-ci à Paris , n 'a-t-elle pas
comme premier objectif de rétablir , en-
tre les Etats membres d'abord , la con-
fiance et la fraternilé singulièrement
méprisée par des actes de faux prestige
personnel , d un nationalisme étroit , une
offense au principe de la solidarité ré-
ciproque qui devrait animer de vérita-
bles alliés ?

Il s'agit , en somme, de sauver et raf-
fermir les valeurs spirituelles et mora-
les de la civilisation , de revivre, avec
ferveur , l'étonnant privilège que nous
avons encore chez nous de pouvoir nous
constituer en une communauté de liber-
té et de fraternilé , dans une paix créa-
trice , d'enrichissement.

Cela oui , nous est absolument indis-
pensable. Les quinze nations signataires
du «Pacte atlantique» l'ont compris.;
afin de faire reculer la haine, la peur
et la misere, elles se sont rencontrées.

Si le réalisme integrai dont j'évoquais
le type plus haut , n 'y est pas cultivé
sournoisement, comme une passion ja-
louse, il va en résulter, sans doute, une
ligne de eonduite heureuse d'harmonie
et d'unite , une résolution efficiente pour
un avenir moins agite, meilleur.

Quoi qu 'il en soit , ce mouvement des
cceurs décidés , une fois de plus, à se
solidariser avec davantage de conscien-
ce et de ténacité, contre les offensives
éventuelles d'un redoutable despotisme,
est une manifestation , une preuve tan-
gible de leur vitalité spirituelle.

La paix du monde, qui semble fuir
de plus en plus, alors que revolution
scientifique se situe en ses ultimes per-
formances, à un degré — il faut le dire
— d'exceptionnels perfectionnements,
est une affirmation evidente que le réa-
lisme integrai est une conception de la
vie inacceptable , impropre à travailler
efficacement à la pacification universel-
Ie, indispensable pour assurer la réussi-
te des humains.

Cet échec du réalisme integrai ne
peut ètre réparé qu 'à 1 aide de tous les
hommes de bonne volonté , de chacun de
nous , conscients que nous sommes des
impérieux besoins de notre temps, sur-
tout dans l'ordre spirituel et affectif ,
délaissé à cause de trop d'individualis-
me et d'opportunité. ¦ Aloys Praz

Echos et Rumeurs

Un Suisse vient d'ètre charge d'impor-
tantes fonctions dans le cadrò de l'Agen-
ee atomique internationale qui a dcr-
nièrement été fondée à Vienne par une
conférence réunissant Ics pays dcs deux
còtés du rideau de fer. M. Paul Rudolf
Jolies fut nommé directeur suppléant de
cette Agence à la tète de la division ad-
ministra tive. M. Jolies avait  assume
ju squ 'ici les fonctions de secrétaire ge-
neral de la commission preparative de

l'Agenee.

Selon l'organo du parti communiste
de la Geòrgie « Zaria Vostoka » : « le
marche noir, les spéculations, les vois
au détriment de l'Etat , les intrigues
commerciales dc tout genre » ont assu-
me de telles prooortions en Giorgie
que le comité centrai du Parti s'est
réuni pour étudier le problème et pren-
dre des mesures sévères afin de mettre
un terme à un tei état de chose. Le
quotidien cite de nombreux cas de vois
et de malversations. Dc « sévères re-
proches » ont été adresses aux respon-
sables pour manque de vigilance.

Pour lutter contre l' alcoolisme, une
nouvelle loi a été promulguée en Rho-
désie du Sud. Elle autorise les seuls
Noirs diplòmés d'Université à boire de
l' alcool dans les établissements publics;
les doctorats « honoris causa » ne soni
pas pri s en considération.

« A quoi bon s'af f l iger  longtemps de
ses erreurs ou de ses perles ? Quoi qu 'il
arrive, aux dernières minutes de l'heu-
re la plus triste , au boni de la semaine .
a la fin de l'année , il y aura toujours
lieu de sourire pour l'homme de bonne
foi lorsqu 'il rentrera en lui-mème » .

(Maurice Maeterlinck).

Sauvetage des oiseaux au lac des Quatre Cantons

A la suite d'une inattention d'un chauffeur de voiture-citerne, plus d'un millier de
litres d'huile lourde coulèrent dans le lac des Quatre Cantons. Les oiseaux aqua-
tiques d'une région entière furent menaces d'extermination, mais la population ,
réagissant avec une rare coordination et rapidité organisa spontanément les pre-
miers secours. Les oiseaux , petits et grands, furent pris sur les eaux souillées du
lac et soumis à un bain de mousse (au premier pian) pour enlever l'épaisse couche
d'huile. Ils resteront ensuite deux semaines en quarantaine pour que leurs plumes
redeviennent imperméables. La maison dont le mazout a coulé dans le lac assume

tous les frais.

NE DITES PLUS

« Muet cornine une carpe »
(De notre correspondant particulier)

Des recherches sur la faune ma-
rine, effectuées à Biarritz , prouvent
que les poissons ont un langage...

Jusqu'à maintenant, l'homme a
toujours cru que les poissons étaient
muets, parce qu'il n'avait pas réussi
à capter les sons qu'ils émettent.

Ce défaut de perception avait au-
torisé la Science à ne pas appro-
fondir les recherches dans ce do-
maine, qu'on croyait déjà complè-
tement exploré par les observations
recueillies.

L'expression « muet comme une
carpe » ou comme un poisson, en
general, entra dans toutes les lan-
gues et servii à indiquer, avec une
pointe d'humour, celui qui gardait
un silence obstiné.

Maintenant, cette Iocution n'a plus
sa raison d'ètre. Les poissons parlent
ou, si ce terme vous parait impro-
pre, ils émettent des sons qui ne
peuvent ètre qu'une sèrie de signaux
pour se comprendre entre eux.

Cette constatation a été établie
par le Directeur du Musée de la
Mer et du Centre des Études et des
Recherches Scientifiques de Biarritz ,
qui a précise que l'oreille humaine
ne peut pas capter ces sons, mais
des appareils très sensibles Ics ont
enregistrés.

On avait déjà bien décelé des
bruits étranges dans la mer, mais on
attribuait ces sons à de toutes au-
tres causes.

Au cours de la dernière guerre,
par exemple, il arriva que plus d'une
fois les appareils de navires aient
enregistré des rumeurs suspectes : le
commandant les attribuait , en gene-
ral , à un sous-marin aux aguets,
alors qu'en réalité elles étaient pro-

duites par un banc d'ecrevisses.
On assuré que lorsque les Japonais

attaquèrent Pearl Harbour, la sur-
prise fut complète, car le bruit des
moteurs de leurs sous-marins fut
couvert par les cris des poissons et,
par conséquent, il ne fut pas enre-
gistré par les instruments de la ma-
rine américaine.

On a constate, enfin, que certai-
nes mines acoustiques, plongées dans
le Pacifique, explosèrent avant d'at-
teindre leurs objectifs, car les sons
émis par Ies poissons avaient dé-
clenché leurs mécanismes détona-
teurs.

Des appareils magnétiques spé-
ciaux existent au Musée de la Mer à
Biarritz, destinés à enregistrer le
langage des poissons.

Les savants Bisnes et Givian sont
charges de surveiller ces expérien-
ces.

A un groupe de journalistes qui
leur demandaient des éclaircisse-
ments sur cette curieuse découverte,
ils répondirent :

Naturellement, il , ne s'agit pas
seulement d'enregistrer les sons
émis par les poissons : notre travail
se déroulé en collaboration avec
d'autres observateurs, charges de
filmer le banc de poissons dont on
enreffistre les sons.

A chaque film correspond une
bande sonore que des appareils en-
registreurs spéciaux ont réalisée,
car notre ouìe ne peut saisir ces
bruits mystérieux. On verrà que les
poissons parlent entre eux car,
comme nous l'avons déjà constate,
à chaque son qu'ils émettent corres-
pond une action differente.

J. -R. Deléaval.

" Noél et son sens chrétien »
Demain , nous fèterons Noèl , et quel

sera notre état d'esprit à l'occasion de
ce jour si solenne! ?

Il serait bon de nous rappeler , à cette
occasion , en quelques lignes , la pro-
fonde signification de cett e belle fète ,
qui commemoro chaque année le plus
grand événement des temps : celui de
Dieu venu parmi nous pour nous sau-
ver.

Sans vouloir prècher , il convieni de
souligner tout d' abord que Noèl est,
avant tout , une fète religieuse et non
un simple jou r de divertissement. Ceci
dit , remarquons que le Noèl moderne
consiste pour beaueoup surtout à offrir
des cadeaux , à faire bonne chère et à
se divertir ; et ainsi l'on neglige de se

recueillir quelques instants pour dé-
couvrir le sens profond de Noél.

En famille, par exemple, l'on n 'en-
tendra que rarement les parents dire
à leurs enfants : « Vous savez que Noèl
nous rappelle la naissance de Jesus
dans une pauvre étable, venu sur terre
pour nous ouvrir les portes du salut ?
C'est pou r cotte raison que nous som-
mes heu reux en ce jour et que nous
allons à la messe de minuit pour le
remercier d'avoir été si bon pour
nous ».

Notons cependant qu 'il est très beau
d'entretenir chez les petits enfants la
coutume d'attribuer les cadeaux au don
de l'Enfant-Jésus. Mais dès que les
enfants grandissent. il faut  orienler leur

préoccupation essentielle vers le cote
spirituel. Sans cela, lorsque le temps
sera venu de choisir entre Dieu et le
monde, l'adolescent risquera facilement
de se laisser gagner par les choses ter-
restres qui séduisent davantage que le
coté spirituel de notre existence.

Noél ne doit cependant pas du tout
étre une fète de pénitence, bien au
contraire , c'est le jour où tous les chré-
tiens sont heureux et se réjouissent de
rappeler à leur souvenir la venue du
Christ sur terre, pour donner à tous les
hommes de bonne volonté la possibilité
d'ètre sauvés pour l'éternité. Et c'est
cette espérance chrétienne qui doit em-
plir le cceur des vrais chrétiens et leur
donner la vraie joie de vivre, celle que
personne ne peut tarir et qui est à la
portée du pauvre comme du riche.

Ces quelques considérations peuvent
nous éviter de laisser tomber peu à peu
la belle et sainte fète de Noèl dans
l'esprit matérialiste, dont nos temps
sont submergés, esprit qui nous porte à
attacher de l'importance au passager et
à negliger le coté eterne! de notre exis-
tence. Il est vrai qu 'il faut vivre les
pieds sur terre, mais notre àme doit
constamment ètre tournée vers le ciel.

Non , ne nous laissons pas séduire et
détourner par Ies attraits extérieurs de
la fète de Noél , mais plongeons-nous
entièrement dans la vraie joie qu 'ap-
porte la commémoration de la nais-
sance du Messie.
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Noel sans lumières
Noèl sans lumières des isolés, des

malheureux, des désespérés que la vie
a meurtris...

Noèl sans bougies brillant sur un ar-
bre...

Noèl sans jouets , d' enfants privés de
tout...

Ils existent , ces Noéls-là . Et, en cette
veille de la Nativité , m,a pensée , ma
tendresse traversent des portes closes ,
derrière lesquelles se cachent avec pu-
deur, résignation ou révolte , des cha-
grins , des déceptions , des souffrances
que l'on voudrait tant pouvoir apaiser,
ne serait-ce qu'un instant.

Pour les uns, c'est hélas impossible.
Pour les autres, c'est à la portée de

chacun, en faisant un petit e f f o r t , en
/ étouffant son égo 'isme, en laissant par-
ler son cceur, en mettant en pratique là
vraie charité chrétienne.

Réfléchissons tous, et partageons-
nous la tàche.

Alors, avec un peu de bonne volonté ,
qui demanderà peut-étre un « soupgon »
de véritable renoncement, Noèl sera
pour celui qui le veut un vrai Noèl.

Tenez, une idée me vient à l' esprit.
Si vous n'avez pas , dans votre entou-
rage, un cas particulier auquel vous in-
téresser, eh bien, c'est tout simple,
pensez à l'Institut des sourds-muets.
Sur les quatre-vingt petites f i l les  qui
s'y trouvent , quinze au plus possèdent
une poupée ! Alors...

Et puis , reflechissez bien. Materielle-
ment ou moralerhent, si vous le voulez
vraiment, les occasions d'éclairer l'om-
bre de la grande Nuit ne manquent pas!

P. V.

Bougie de Noel
Ta fiamme , doucement oscille,
Jouet des ombres dans le soir.

Noèl ! L'Angélique encensoir
Chanté « Pax ». L'àme se dessille
Et contemp le un unique espoir .
Tandis que la Vierge , au pressoir,
En o f f ran t  son Enf ant , vacille :
Jouet de l' ombre du grand soir.



Résultats du concours
du Sport-Toto No 17

9 FOOTBALL

13 gagnants avec 12 pts a Fr. 12 227.95
219 gagnants avec 11 pts à Fr. 725.85

2.640 gagnants avec 10 pts à Fr. G0.20
LOTO-TD? No 17

22 gagnants avec 4 points à Fr. 740.—
519 gagnants avec 3 points à Fr. 31.35

Prix de consolation No 13 : 411 ga-
gnants avec 36 points à Fr. 24.35.

joué 12 matches) : 1. Porrentruy 21 p. ;
2. Aarau 18 ; 3. Moutier 18 ; 4. Petit-Hu-
ningue 14 ; 5. Bassecourt 14.

Suisse orientale et meridionale : 1. St-
Gall 12-16 ; 2. Rapid Lugano 11-14 ; 3.
Blue Stars 12-14 ; Mendrisio 11-13 ; 5.
Bruhl St-Gall 12-13.

Douze clubs ne comptent aucun points
de pénalisation pour le prix de fair-play
de première ligue : Aarau, Central, Ol-
ten, Martigny, Payerne, Petit-Huningue,
Porrentruy, Blue Stars, Briihl, Red Star,
St-Gall et Wil.

Championnat suisse
de première ligue

Positions à la pause d'hiver :
Suisse romande : 1. Vevey, 11 matches,

21 points ; 2. Bcrthoud 12-16 ; 3. Marti-
gny 11-15 ; 4. Monthey 12-15 ; 5. Central
Friboug 12-14.

Suisse centrale (toutes Ies équipes ont

LES HUITIEMES DE FINALES DE LA COUPÉ SUISSE
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Grasshoppers - Chiasso 1-1

"Le clou des huitièmes de finale dc la Coupé fut la rencontre entro' Grasshoppers
qui ont de fortes visées sur le championnat et le champion d'automne Chiasso.
Les deux adversaires se livrèrent une partie très àprement disputée , dont le
niveau technique ne fut pas toujours à la hauteur de la combativité et le match
finit sur un résulta t nul 1-1. Il sera rejoué dimanche prochain à Chiasso. Voici
une phase devant les buts tessinois : Zurmùhle (tout à droite) a réussi à renvoyer
le ballon avec la tète, tandis qu 'une pyramide humaine se forme à ses còtés. On
y distingue Colombo, Binda (par terre) et Armbruster. Tout à gauche Giraldi.
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Et le chevalier, qui se trouvait au-
dessous, avait entendu cet appel , s'était
precipite sur les échelons de fer , avait
ainsi actionné la roue infernale , qu 'il
était condamné à faire tourner jusqu 'à
ce que, à bout de forces , il se laissàt
choir et vint faire déehiqueter son corps
par les lames acérées qui garnissaicnt
le trou béant sous la roue.

A partir du moment où elle so trouva
face à face avec cette lète de mort ,
Rayon d'Or n 'eut plus conscience de
rien. Elle se mit à courir comme unc
folle, se heurtant aux armures et ne
cessant de pousser de longs hurlcmcnls
de bète qu 'on égorge.

Pinacle, qui continuai! à la terrifier
par ses imitations macabres , quitta son
armure, se glissa vers la porte , et sortit.
Il remit sa barbe, sa moustache et son
masqué. Il actionna un ressort , et aussi-
tót, la lumière de la salle reprit sa teinie
bianche ordinaire.

Les choses perdirent cet aspect fan-
tastique qu 'elles avaient eu jusque-là.
Ce fut un moment de répit pour Rayon
d'Or, ce fut un temps d'arrét dans la
terreur folle qui la secouait. Au mo-
ment où elle allait  sombrer dans la
folie ou tomber foudroyée par la peur ,
elle respira , elle eut un éclair de lucidi-
le.

Elle se trouvait a ce moment près de
l'armure qui renfermait une lète de
mort. Ses yeux tombòrent sur celle
tète do mort. Elle ne lui fit pa.s le mé-
me effet que lorsque la lumière verte
1 éclairait. Elle eut. le courage d'allonger
la main et rie sa'sir coite tò te  ci» mort.

C'était un vul;;aire morcea u de car-

ILA EDAME EIN BLANCMICHEL ZEVACO

Un roman de cape et a"épée LA DAME EN NOIR

ton sur lequel on avait assez grossière-
ment peint un cràne. Elle alla vivement
à l'armure suivante , souleva la visière
du casque, et y trouva un morceau de
carton pareil. Elle chercha des yeux la
lète horrible qu 'elle avait vue dans un
autre casque. Le casque était vide. Et
Pinacle n 'avait pas pensé à rabattre la
visière.

Ce fut f ini .  Elle comprit qu 'elle avait
élé mystifiée.

« On a voulu me rendre folle » , se dit-
ello.

Mais la secousse avait été trop forte.
Elle tremblait encore de tous ses mem-
bres lorsque Pinacle parut , son flam-
beau à la main. Il crut qu 'elle était en-
core sous le coup de son affolement. Il
s'avanga lentement vers elle, la fixant
de son ceil froid et il dit de sa voix
glaciale :

—¦ Or ga , que signifient ces cris terri-
bles ?... Que diable failes-vous ici ?...
Votre place n 'est. pas ici , vous le savez
bien.

Rayon d'Or n'avait plus peur. Elle
rai l ln :

Ou est-elle donc , ma place ?
Dans la tombe, répondit Pinacle

• HOCKEY SUR GLACÉ
'

ì AUJOURD'HUI à 13 h. 10

ler match de juniors
C'est aujourd'hui, mardi, que dé-

bute le grand tournoi de hockey sur
giace réservé aux élèves des prin-
cipales écoles de la cité.

Ces matches s'annoncent passion-
nants et l'enthousiasme de ces jeunes
i.-audra la peine d'ètre vu.

Voici le programme des matches
qui se disputeront cet après-midi sur
la patinoire artificielle de l'Ancien-
Stand :

13 h. 10 : Ecole primaire (Manager
M. Manini) — Collège dc Sion (ma-
nager T. Rombaldi).

16 h. : Ecole industrielle (manager
A. Gaschnang) — Don Bosco (mana-
ger Lucien Widmer).

Entre ces deux rencontres, il est
bien évident que la piste sera laissée
aux patineurs soit entre 14 h. et 16 h.

L'entrée aux matches est gratuite.

Chippis-Bramois 7-3
(5-1 ; 2-1 ; 0-1)

Ce match de hockey s'est dispute
dimanche après-midi sur la patinoire
de Chippis devant une soixante de spec-

Sprllls, 
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JV Voici les résultats détaillés que le
Silver Star de Genève, inamovible dé-
tenteur du titre, a enregistré au cours
de ses deux rencontres du week-end
pour le compte du championnat suisse
de Ligue nationale :

A Bàie, Silver Star bat Bàie 6-3 : Ur-
chetti (SS) bat Willmann (B) 21-15
19-21 21-7, bat Mlle Vera Kaszdorf (B)
21-7 21-16 et bat Lauber (B) 22-20 21-9 ;
Meyer de Stadelhofen (SS) bat Mlle
Kaszdorf 17-21 21-9 25-23, bat Will-
mann 21-12 21-17 et perd contre Lau-
ber 12-21 19-21 ; Guidici (SS) bat Will-
mann 21-11 21-18, perd contre Lauber
9-21 21-16 17-21 et perd contre Mlle
Kaszdorf 18-21 16-21.

A Bienne, Silver Star bat Bienne 6-3 :

Apprendre à conduire
à bon compie; à

l'Auto-Ecole
Tourbillon
(Couturier S.A)

Fr. 12.— l'heure de pratique

d'une voix sinistre.
Et il gronda :
— Or ca , retournez dans votre tom-

be, vous n 'avez rien à faire parmi les
vivants... Car vous ètes morte , morte
depuis douze ans... Vous savez bien que
vous ètes morte.

— Vous voulez me rendre folle par-
la terreur. Vous avez faiil i  réussir.
Maintenant , il est trop tard.

—¦ Soit , avoua Pinacle avec ce cynis-
me déconcertant qu il avait déjà montre
vis-à-vis de Ragastens. on cherchera
autre chose. Vous serez brisée quand
méme.

— Vous vous trompez. Je serai sau-
vée, malgré vous. On m'arrachcra de
vos griffes.

— Je sais , vous comptez sur votre pa-
ladin , le chevalier de Ragastens. Eh
bien! voyez où je l'ai mis, votre cheva-
lier.

Il appuya fortement du pied sur une
lame du parquet. Une trappe se souleva
d'elle-mème, à coté d'une armure. La
trappe démasqua un trou juste assez
large pour permettre à un homme de
passer, à condition qu 'il ne fùt point
trop gros. Il se pencha sur ce trou , et la

tateurs frigorifiés. L'equipe de. Bramois
dont c'était la deuxième sortie cette
saison, s'est laissée surprendre au pre-
mier tiers par un Chippis qui pratique
un excellent power-play. Cependant,
l'affaire avait bien commencé et la pre-
mière descente des verts permettait à
S, Zuchuat (le frère du joueur de Sion)
d'ouvrir le score ; mais bientót Chippis
parvirut à égaliser, puis à augmenter
régulièrement le score jusqu 'au thè. Ci :
5-1. Le match était joué , mais les Bra-
moisiens, décidés à faire un résultat
eonvenable, se reprirent très bien et
firent dès lors jeu égal avec leurs ad-
versaires. Chippis marqua d'abord , puis
Bérard I réduisit l'écart d'un but que
Chippis rendit un peu avant la fin du
tiers. La dernière reprise fut très dis-
putée et Varone étabht le résultat final
d'un tir pris de la ligne bleue.

REVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-

et vous vous sentirei plus dispos
11 faut que le foie verse chaque jour un titre

Je liile dans l'iniestin. Si celle bile arrive mal,
vos alimenta ne se digérem pas. Des gaz vous
lìonflent , vous éles constipé I

Les laxatifs ne soni pas toujours Indiqués.
Une selle forcée n'atteint pas la cause. Les PETITES
PILULES CARTERS pour le FOIE facilitent le libre
afflux de bile qui est necessaire a vos intestina.
Vegetale*, douces, elles font couler la bile. Exigcz
les Petites Pilules Carters pour le Foie. Fr. 2.3J.

\»«àsS  ̂...

Urchetti (SS) bat. Fischer (B) 21-14 21-
4, bat Baer (B) 21-12 21-7 et bat Ma-
rietti (B) 21-13 9-21 21-18 ; Meyer de
Stadelhofen (SS) bat Baer 21-14 21-16,
bat Fischer 21-12 21-14 et perd contre
Marietti 14-21 19-21 ; Wassmer (SS) bat
Fischer 21-10 21-5, perd contre Mariotti
21-15 10-21 18-21 et perd contre Baer
14-21 21-18 19-21.

D autre part , à Zurich , Blauweiss
(Fiedler , Birchmeier , Dachtler) a battu
Lausanne (Glafenhein , Marx , Roux) par
6 à 3.

Les prochains matches auront lieu le
12 janvier. Le classement actuel est le
suivant :

1. Rapid et Silver Star , 3 matches, 3
victoires ; 3. Bàie , 3 ni., 2 v. ; 4. Bienne
2 m., 1 v. ; 5. Blauweiss . 3 m., 1 v. ; 6.
Monthey et Lausanne , 3 m , 0 v.¦
JV Le bureau de la Comnvssion sportive
internationale avait convié les repré-
sentants de l'industrie s'intéressant au
sport de compétition à sa réunion extra-
ordinaire , tenue à Paris. Cette invita-
tion ne rencontra que peu d'écho auprès
des constructeurs, la firme MV-Agusta
étant seule à y répondre.
¦jV La Fédération suisse de handball a
conclu un match international avec la
France pour le 29 janvier 1958 à Bàie.

— Regardez , et dites-moi si c'est ce-
lui-là qui pourra vous arracher de mes
griffes , corame vous dites.

Il l'avait saisie par le poigne '. et l' at-
tirait vers le trou qu 'il lui montrait du
doigt.

D'une brusque saccade, elle se cléga-
gea. D'elle-mème, elle se pencha et re-
garda.

La caisse de fer était toujours éclai-
rée. Devant le trou , on voyait passer
les échelons de fer les uns après les au-
tres. Us passaient assez vite et retom-
balent avec un léger grincement. A une
demi-toise du trou environ , on voyait
la tète de Ragastens. Il était toujours
cramponné aux échelons et continuali
malgré lui tous les mouvements d'une
ascension. Seulement, il demeurait sur
place, sans avancer d'une ligne. L'enor-
me dépense de force que nécessitait cet
effroyable labeur s'accomplissait dans
le vide, sans donner aucun résultat.

Ragastens avait entendu. Il leva la
téle. Il était haletant. Il avait le vi-
sage congestionné, ruisselant de sueur.

Rayon d'Or , bouleversée, sentii son
coeur se fondre dans sa poitrine. Dans

, — — — — — — — — — — »w»» ̂-rw^w*^
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La vraie pendule
Neuchàfeloise Zénith i

t

i

Fernand Gaillard
Horlogerie - Bijouterie - Optique <
Grand- Pont SION j

Seul dépositaire à Sion I
«_  _ . i

Les petits porteurs
J' ai connu de braves petits gars qui

assumaient cet emploi, en plus de leurs
tàches scolaires, pour pouvoir o f f r i r
quelque chose à leurs parents , quand
ce n'était pas, plus impérieusement ,
pour leur venir en aide au moment des
fètes .

4 sous par ci, 10 sous par là, 1 ou 2
franc s à la fois  les jours fastes , ces
braves, issus de famille nombreuse, ne
regrettaient point leur pein e si elle ap-
portati joi e et soulagernent au foyer.

Songez aux tracas qu'ils vous évitent :
ennui de porter des colis volumineux,
lourds ou encombrants, corvée de sor-
tir à une heure qui ne vous convieni
pas , etc. Lorsque le petit porte ur, les
bras charges de paquets , le cceur plein
de bonne volonté , sonnera à votre porte ,
récompensez-le de son zète et accordez-
luì , de surcroìt, un bon sourire déjà
tout imprégné de la joie de Noèl.

Dominique.

t

SAINT-SYLVESTRE 1|
MENU !

des CIìSìIìì OS de Fer ¦¦
Mousse de Foie gras

en Barquettes
Jambon cru - Salade de Céleris

ir
Consommé Brunoise

ir
Quenelles de Brochet Nantua

Riz à la Creole
&

Poularde de Houdan chàtelaine
Pommes allumettes

Cardons braisés
# !

Soufflé glacé Porte-Bonheur <

* i
Fr. 15.— Ì
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Réservez vos tables
l'Etablissement est ferme j

le jour de Noél j

Tél. 2 16 17 !

. _ — _ _ _ _ _ _ _  •.

un sanglot déchirant, elle lanca :
— Ragastens ! oh ! Ragastens !... pour

moi !...
Héroi'que jusqu 'au bout, il essaya de

la rassurer :
— Courage !.. Mortdiable, je finira i

bien par sortir de ce trou internai !
Rayon d'Or ne put pas regarder plus

longtemps l'élu de son cceur se débat-
tant désespérément dans cette horrible
situation où il s'était mis pour elle.
Livide, haletante, toute secouée de san-
glots convulsifs qu 'elle ne parvenait'
pas à étouffer, elle recula. Elle serait
tombée si ses mains n'avaient rencontré
l'armure près de laquelle le trou béait.

Elle se cramponna machinalement à
cette armure. Et elle tressaillit. Ce fut
comme une lueur aveuglante qui illu-
mina son cerveau. Elle regarda I'objet
auquel ses mains s'étaient accrochées
au hasard. Et elle vit que cet objet , c'é-
tait une pesante masse de fer pendue à
la ceinture de l'armure.

Sans que Rayon d'Or eut raisonné, la
misse d'armes se trouva décrochée, so-
!!dement emmanchée dans ses deux
mains.

Pinacle ne s'occupait pas d'elle. Il
éprouvait l'irrésistible besoin de se re-
paitre de son horrible vengeance, d'in-
sulter un peu au malheur ru vaincu.
Avec une joie feroce, il grinca :

— Eh bien ! que dis-tu de ma petite
machine ? C'est moi qui ai imaginé ce-
la , à ton intention. C'est moi qui , en
secret, ai fait installer cette roue pour
toi. J'ai attendu douze ans. Mais la
baine est patiente. Je savais qu'un jou r
viendrait où je te tiendrais en mon
pouvoir...

Il ne put en dire davantage.
(à suivre).
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Les offices religieux dans le canlon
SON

FARCISSE DE LA CATHÉDRALE. —
24 décembre. — Vigile de Noél. Jeùne
et abstinence de précepte jusqu 'à 17 h.

De 14 à 24 h. (minuit) : confessions.
Jeùne eucharistique. Les nouvelles

dispositions, que vous connaissez, ne
font aucune exception pour la commu-
nion de la messe de minuit. La com-
munion de la messe de minuit étant
distribuée vers 1 heure, il faut , dès
10 heures (22 heures), cesser de prendre
toute nourriture solide et boisson alcoo-
lique.

22 h. 30 : Office des Matines.
25 décembre. — NATIVITÉ DE N.-S.

JESUS-CHRIST, 1. ci.
0 h., Messe de Minuit , célébrée par

Son Excellence Mgr Nestor Adam. —
Communion dès la communion du prè-
tre. - 6 h., messe, communion. - 7 h.,
messe de l'Aurore, communion. - 8 h.,
messe dialoguée, communion. - 9 h.,
HI. Messe, Predigt, Kommunion. - 10 h.,
Office paroissial. Sermon, communion.
- U h .  30, messe dialoguée, sermon,
communion. - 20 h., messe dialoguée,
sermon, communion.

Sans un effort de pénitence de notre
part, cette fète de Noèl ne sera qu'un
décor et une occasion de bons repas
avec échangés de présents. Rien que de
l'humain, pas toujours le meilleur, ce
ne sera en tout cas pas le Salut.

Marie, Joseph, Zacharie, Elisabeth
étaient sans orgueil, sans egoismo. Us
étaient tout simples, tout donnés, à
cause de cela mème prèts à accueillir le
Sauveur.

Si nous ne faisons pas un très gros

effort de déblayage, cette pénitence, le
Seigneur passera à coté... parce qu 'il
n 'y a pas de place pour Lui dans notre
cceur surpeuplé...

Faire place au Seigneur, cri nou£ dé-
faisant de notre orgueil , de notre egois-
mo, de noire péché, quel travail, Sei-
gneur !

Au sacrement de pénitence, le Sei-
gneur Lui-mème nous aide puissam-
ment.

MESSE DE MINUIT
(CATHÉDRALE)

La place à la Messe de minuit  pose
toujours un problème difficile à résou-
dre.

Nous vous proposons pour réussir :
1. De ne pas conduire vos enfants à

la messe de minuit. Nous espérons
gagner ainsi les places indispensa-
bles au bon ordre et au recucille-
ment. Ils viendront à l'àge de l'a-
dolescence. En attendant, qu 'ils ap-
prennent de Noèl l'obéissance et le
sens du sacrifice. D'autre part , cet
office est trop long pour eux et ina-
dapté à leur jeune tempérament.

2. De n 'occuper ni les bancs de com-
munion , ni l'espace immédiatement
devant, sauf nécessité absolue et
seulement quand tout autre espace
sera rempli.

3. De laisser aux personnes qui com-
munient, l'espace devant les bancs
de communion et les premiers bancs.
Les personnes qui ne communient
point admettraicnt alors d'occuper
les derniers bancs.

4. Les personnes proches du. banc de
communion communient les premiè-
res et ainsi banc après banc.

5. Les Routiers se mettent à votre dis-
position pour vous aider à créer cet
ordre sans lequel , comme le passe
nous l'a démontré, il n'est que bous-
culade et agitation pénible.

6. La Messe de minuit n'est pas un
spectacle. Nous y célébrons un très
grand mystère. N' y amenez pas les
curieux — à moins qu 'ils cherchent
Dieu — mais venez-y vous-mémes
avec un cceur pur i f i é  par un Avent
qui f u t  une ardente aspiration vers
le Sauveur dans la prière et les e f -
f o r t s  de charité , p u r i f i é  par le sacre-
ment de Pénitence, un cceur rempli
d' amour pour Dieu.

7. Les fidèle qui sont en la chapelle
,. de St-André y receyront la sainte
communion. Qu 'ils ne bougent pas.

Son Excellence Monseigneur l'Evc-
que préchera à la Messe de minuit.

Soyons tous accueillants à la gràce
pour jouir de la paix promise aux hom-
mes de bonne volonté !

Soyons genéreux ! Saint Noèl !

PAROISSE DU SACRE-CCEUR. —
Mardi 24 décembre, Veille de Noèl :
Confessions de 17 h. 30 à 19 heures et
de 23 à 24 heures.

Mercredi 25 décembre : Féte de la
Nativité de N.-S. Jésus-Christ :

0 h., Messe de Minuit , communion ;
6 h. 30, messe basse ; 7 h. 15, messe
basse ; 8 h. 15, messe dialoguée ; 9 h. 30
Office paroissial. Messe chantée ; 11 h.,
messe, sermon, communion ; 19 h., mes-
se du soir avec communion ; 20 h., pas
de bénédiction.

EGLISE REFORMEE EVÀNGELIQUE
Mercredi 25 décembre (Noèl).

PAROISSE DE BRIGUE. — 8 Uhr 45,
Predigt u. Abcndmahl.

PAROISSE DE VIEGE. — 10 Uhr 45,
Predigt u. Abcndmahl.

FARCISSE DE SIERRE. — 10 Uhr
Gottesdienst : 10 h., Culle.

FARCISSE DE MONTANA. — 10 h.
Culle, Sainte Cène.

FARCISSE DE SION. — 9 h. 45, cul-
to, Ste Cène.

FARCISSE DE SAXON. — 16 heu-
res, Culto, Ste Cène.

FARCISSE DE MARTIGNY. — 10 h.,
Ste Cène.

FARCISSE DE VERBIER. — 10 h.,
Culle, Ste Cène.

FARCISSE DE MONTHEY. — 9 h. 45
Culle Ste Cène.

D 'un jour...
...à l 'autre

MARDI 24 DÉCEMBRE 1957
Fètes à souhaiter

S A I N T E  I R M I N E , VIERGE. —
Irmine, née vers 662 , était la f i l -
le de saint Dagobert li , roi d'Aus-
trasie. Modeste et pieuse , elle
rompit avec le monde à la mort
de son f iancé et dans le chàteau
de Horren, près de Tréves qu 'elle
avait recu de son père , elle f o n -
da une communauté de religieu-
ses dont elle était la première à
observer la règie. Mais ses dis-
ciplines ct ses l'eilles eixrcnt c'i-
te raison de sa sante delicate.
Après une brève maladie , sainte
Irmine rendit  son àme à Dieu le
24 décembre 710.

Anniversaires historiques
1621 Les pèlerins de la M a y f l o -

wer.
1524 Mort de Vasco de Gama.
1930 Mort  de Brattano, homme

poli t ique roumain.
Anniversaires de personnalités
Ava Gardner a 35 ans.
Miguel  Amador a 34 ans.

La pensée du jour
« L' a f f c c t i o n  ou la haine change
la justiee dc face  » Pascal.

MERCREDI  25 D É C E M B R E  1957
Fètes à souhaiter

LA N A T I V I T É  DE N O T R E - S E I -
GNEUR — Mar ie mit au monde
un f i l s , l' enveloppa de langes et
le coucha dans la crèche. On sait
comment des bergers qui , aux en-
virons, faisaicnt  pa itre leurs trou-
peaux , f u ren t  avertis de l 'événe-
ment, par l'apparition d'un An-
ge resplendissant de lumière :
« Ne craign.cz pas , leur dit-il, car
je  viens vous annoncer à vous et
à tout le peuple une grande joie :
il vous est né aujourd 'hui un
Sauveur dans la vi l le de Dav id ,
c'est le Christ , le Seigneur. Et
voici à quel signe vous le recon-
naitrez : vous trouverez un en-
f a n t  enveloppe de langes et con-
che dans une crèche ». Aussitót ,
une troupe nombreuse dc la mili-
ce celeste se joignit à l'ange et
se mit à louer Dieu en disant :
« Gioire a Dieii au plus haut dcs
cieux et paix sur la terre aux
hommes de bonne volonté » .

Anniversaires historiques
800 Sacre de Charlemagne à

Rome.
1066 Guillaume le Conquérant

est sacre roi d 'Angleterre
à Londres.

1635 Mort  à Quebec de Cham-
plain.

1789 Mort de l' a b b é - d e  l 'Epée.
1805 Mort  de Mme de Charrière.
1820 Mort de Fouché.
1683 Naissance du compositeur

J . -P. Ramcau.
1870 Inaugura t ion  du tunnel du

Mont-Cenis.
1935 Mort  dc Paul Bourget.
Anniversaires de personnalités
Fentaiirf Gravev a 52 ans .

La pensée du jour
« On peut tout écouter mais il
f a u t  suivre sa ligne » Charles X

Événements prévus
PARIS — Coupé dc Noci ( N a t a -

tion).

Fernand Gaillard
Horlogerie - .Bijouterie _ Optique

Grand-Pont S I O N

Les ceramiques d'Alfred Wicky
vues par Maurice Chappaz

Cesi une marqué de création déjà
bien connue et favorablement accueillie
dans la région de Sierre, ce paradis de
collines, cette terre d'élection des pein-
tres au centre du Valais.. Et la signa-
ture d'Alfred Wicky imériterait bien de
franchir les limites de la Noble Con-
trée. Certains de ses objets d'art nous
parviendraient de Provence ou de Pa-
ris qu 'ils surprendraient peut-ètre les
indifférents et aussi les amateurs cu-
rieux qui vont chercher très loin un
témoignage, une preuve d'authenticité.

Etre céramiste, c'est avoir la joie
d'un vrai métier. Créer une forme utile
et la créer belle. Les artisans n'existent
plus, c'est pourquoi il y a un grand
dévergondage dans le domaine de l'art
pur. Combien de peintres, de sculpteurs
d'ailleurs sensibles et non denues de
talent, seraient devenus de grands ébé-
nistes, de fameux forgerons, des tisse-
rands remarquables, ne puis-je m'em-
pècher de penser, si oette voie avait pu
leur étre ouverte. Au lieu de quoi ils
jouent, me semble-t-il, une partie per-
due d'avance contre l'éternité. Us ont
beau multiplier les recherches. Mais ils
ont eu à choisir entre le bureau , la fa-
brique, l'usine, la sèrie et une affirma-
tion totalement originale, totalement
nouvelle d'eux-mèmes et digne encore
de représenter l'universel. Quel massa-
ere pour un seul élu ! Vive donc cet
art d'artiste et d'artisan qui ressuscite
un peu partout dans le monde, qui per-
met d'exquises transpositions, ce métier
de la Bible et des contemporains
d'Omar Kahyam : l'art du potier.

En entrant dans l annexe du Casino a
Sierre où Wicky expose, je suis tombe
en arrèt devant un magnifique plat-
poisson , vert-bleu, qui semblait surgir
comme du fond de l'eau. Ses bords ir-
réguliers, soulevés et penchés, sa 'teinte
puissante et toute en dégradés, ses as-
pórités dues à la main et au hasard,
lui donnaient de l'élan, de la gràce, en
faisaient vraiment un objet de vie. On
l'imagine avec sa charge de fruits, avec
un mets précieux ou mème une liasse
de poèmes jetés là entre deux pipes,
ou tout simplement nu pour le plaisir
de l'ceil en train de réver. Il y avait
des vases encore avec la forme des
truites en train de sauter les rapides,
de remonter les cascades. Qui ne met-
trait pas avec plaisir une grande fleur
printanière dans leur gueule ouverte ?
Puis, j' ai aimé ces étonnants petits cen-
driers en forme d'òiseau qui attendent
aussi la tète levée, qui une gentiane,
qui une primevère.jVases truites, vases
colonrbes, grands vases mi-paysannes,
mi- idoles péruviennes, j'ai aimé leurs

formes sans prétentions qui se prètent
aux mille nuances d'une couleur. En les
regardant, on apprend ce qu 'est un
bleu, ce qu 'est un vert, ce qu'est une
tache de neige au milieu de tout cela.
Deux plats encore m'ont frappé : l'un
arrendi , très diserei, avec une silhouet-
te laiteuse émergeant de la vague vio-
lette, l'autre un brutal rectangle jaune
mais sonnant juste, dóooré d'un de ces
corbeaux lugubres et patauds qui m'ont
si souvent hanté dans mes promenades
d'écolier à l'internat sur les rives du
Rhòne, sur les collines de Crie quand
j'étais chez les bons Pères à St-Mau-
rice. Wicky l'a bien apergu et bien tra-
ce, déchiqueté, ce corbeau. Signalons
pour finir, les quatre assiettes des qua-
tre saisons, d'une fine harmonie et
qu 'il serait dommage de disperser.

Un mot encore : trois projets, cera-
miques émaillées et fer forge, attire-
ront, je le souhaite, l'attention d'un
edile ou d'un architecte. Thèmes : tra-
vail et famille, mais celui-là on l'a
tellement dit, redit et prèché ! L'affi-
cher encore dans la rue ? Non , offrons
aux passants quelque chose de moins
scolaire, de moins ostensiblement pieux.
Assez de quenouille ! Offrons plutòt ce
faune qui tient dans ses bras levés le
soleil de Sierre, dans un geste d'accueil
et de résurrection. Le voilà , le nouveau
banneret ! Tandis qu 'une copie de l'An-
eien serait toute indiquée à la future
maison bourgeoisiale. La composition
verticale de Wicky s'adapterait sans
doute fort bien à un long pan de mur,
à une apparition à une douzaine de
mètres de hauteur au-dessus de la pla-
ce. De mème, le projet « La Vendan-
geuse » me semble bon. Elle est des-
sinée (en fer forge donc) sur un fond
de feuille de vigne verte qui pourrait
ètre d'un effet merveilleux si je l'ima-
gine, malgré sa surface, avec toutes les
nuances, tous les demi-tons, tous les
effets brùlants et ombreux qui s'impri-
ment sur les émaux et qui peuvent
traduire si bien les teintes ardentes et
légères, infinies dans leur variété, du
paysage valaisan.

Wicky inauguro là un procède de son
cru qu 'il sera fort intéressant de voir
réalisé.

ASSOCIATION VALAISANNE
DES ARBORICULTEURS

PROFESSIONNELS

Nous avisons notre aimable clien-.
téle que notre etablissement sera
ferme mardi 24 décembre dès
20 h., mercredi, Jour de Noèl, tou-
te la journée pour permettre aux
employés dc fèter Noèl cn famille.

J. Elsig

Dans nos sociétés
SIERRE

GÉRONDINE ET MUSIQUE DES
JEUNES. — Congé.

STE CECILE. — Mardi : messe de
minui t .

CHANSON DU RIIONE. — Cenge.
GYM-DAMES. — Durant les fètes, les

répétitions sont interrompues. Reprise
de.s leeons mercredi 8 janvier.

SION
CHCEUR-MIXTE DU SACRE-CCEUR.
Le chceur chantc la messe de minuit

et. la messe paroissiale du jour de Noèl.
Présence indispensable.

CHCEUR MIXTE DE LA CATHÉ-
DRALE. — Mardi 24 décembre, prière
d'ètre en- place au plus tard à 23 h. 45,
le Chceur chanté le Te Deum à la fin
des matines qui ont débute à 22 h. 30.
L'office étant radiodiffuse par le poste
de Sottens, prière d'ètre très disciplines.

Mercredi 25, fète de Noél , à 10 h.,
Office pontificai avec le mème pro-
gramme.

Jeudi 26 , pas de répétition.

Pharmacies de service
SIERRE

PHARMACIE LATHION : tél. 5 10 74

SION
PHARMACIE FASMEYER: tél. 2 16 5S

MARTIGNY
PHARMACIE LOVEY : tèi. 6 10 32.

MONTHEY
PHARMACIE COQUOZ : tél. 1 21 43

Memento artistique
MARTIGNY

SALLE COMMUNALE (ancienne hai- j
le de gymnastique). — Du 20 au 27 de- j
cembro , expersition internationale d' ceu-
vres d' enfants : « L'art, à i'école » .

GALERIE D'ART (derrière Gonset. —
Exposition permanente de toiles, repro-
ductions, meubles anciens et objets d'art. |

Assemblee generale
du 28 décembre 1957

A ST-LEONARD, A 10 H. 15
MAISON COMMUNALE

1015-1200 Ordre du jour statutaire.
1200 Diner (facultatif).
1330 Rapport du président ;

Conférence de M. Primaud , ingé-
nicur centrale suisse de meteorolo-
gie sur «Particularités des Gels
printaniers cn Valais».
Film «Landtechnik A.G.» de l'arro-
sage anti-gel.
Conférence de M. l'ingénieur G.
Perraudin sur «Essais de lutte con-
tre les gels printaniers».
Comptabilité dos cultures par M.
l'ingénieur J . Julen.
D:scussion generale.

1700 Clòture.

Communiqué routier
Ce matm on signale du verglas par

places dans le Jura neuchàtclois, en Va-
lais, dans la région du lac Léman ct par
places dans Ies Préalpes. Vu que Ics
températures sont en general au-dessus
dc zèro degré cn plaine et qu 'il est pro-
bable qu 'il pleuvc par places, spéciale-
ment dans l'ouest du pays, il faut s'at-
tendre que le verglas se généralise sur
;;erta ;ns troncons.

Le cadeau des
automobilistes

aux agents
de la circuiation
Nous invitons tous les automo-

bilistes à déposer un colis de Noci
(bouteilles ou friandises) aujour-
d'hui mardi 24 et jeudi 26 décem-
bre, de 11 h. à 12 h. 30, devant
I'agent de police qui règlera la cir-
cuiation à ce moment-là. Ces ca-
deaux sont destinés aux agents de
la police locale du poste dc Sion.
Les automobilistes accepteront
bien volontier de faire ce geste
d'amitié envers nos agents de ville
qui se sont particulièrement dé-
voués ccttc année en matière de
régulation et dans toutes les ac-
t :ons de charité.

Université de Fribourg

COMITE D'ACTION CONTRE LES ABUS DE LA PUISSANCE ÉCONOMIQUE

La Faculte de droit et des sciences
économiques et sociales de l'Université
de Fribourg a conféré le Grade de Li-
cencié aux eandidats suivants :

Licence en droit : M. Jean-Pierre
Schroeter, de Grolley (Fribourg), et le
Rev. P. Egide Pittet , OFMCap., de Fri-
bourg. Licence ès sciences politiques :
M. Jean-Claude Galley, de Fribourg ;
M. Michel Quiot , de Belfaux (Fribourg)
et M. Bernard Schneider, de Fribourg.

¦iiiiiiiiiiMiiiiiiiiiiiiiii:!»
1 Dans tout le canton , chaque matin, s
H au chant dia coq

1 On lit la Feuille d'Avis du Valais 1
1 Le seul quotidien indépendant d'in- g

formation et de publicité. a
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L'Hotel de la Pianta
à S I O N

vous propose son menu
1 de St-Sylvestre

ì SOUPER AUX CHANDELLES

i Délice de fo ie  gras Alsacienne
i Julienne de céleris

! *! Oxtail clair
J Paillettes dorées

! * ' ;
I Darne de saumon du Rhin '•
1 poche au Johannisberg !
[ Sauce Mousseline ',

Pommes vapeur ',
ir .. IChapon du Mans au four  <

Bouquctière de légumes, !
Pommes colerettes ',

Salade mimosa \
ir |

Coupé glacée Porte-Bonheur i
Friandises •

ir . \
Fr. 18.— i

Entrée comprise
Bai conduit \

par Jean-Louis Schmid j
et son orchestre j

COTILLONS j
Prióre de réserver votre table !

jusqu'au 29 dèe. 1957 ',
Tél. 2 14 ,r 3 R. Crittin-Vallotton i

Au département
de Police
PROMOTIONS

Dans sa séance dù 20 décembre 1957,
le Haut Conseil d'Etat a effectué les

pvomotions suivantes :
Gendarmerie :

. Au grade de Sergent le Cpl. Quinodoz
Emile 1908, entré au corps en 1932.

Au grade de Caperai : l'app. Bonvin
Vital , 1914, entré au corps en 1942
l'app. Bonvin Vita] , 1914 entré 1942

» Hugon Camille, 1916 » 1942
» Delavy Hermann, 1918 » 1942
» Delacretaz Julien, 1920 » 1942
» Praplan Joseph , 1920 » 1942
» Roh Ignace, 1918 » 1942
» Perruchoud Clovis 1920 » 1943
Au grade d'Appointé : le gend. Fellay

René,1916, entré au corps .en 1946 garde-
chasse depuis 1942.
gend. Gollut Roger, 1920 entré 1943

Jordan Arthur, 1920 » . 1943
» Lonfat Aimé, 1920 »' 1943
» Roduit Jules, 1921 » 1943
» Nondaz Georges, 1922 » 1943
» Walpen Charles , 1922 . » 1943
» Carruzzo Roger, 1923 » 1943
Sùreté : Au grado de s/inspecteur"

Berchtold Willy, 1918, entré au corps en
1942.

Nous sommes heureux d'adresser nos
vives félicitations aux nouveaux pro-
mus..

Le Valais a la Radio
Ce soir, au cours de l'émission de

Radio-Lausanne du Micro dans la vie,
nous pourrons écouter un Noel à la
Pouponnière de Sion ; les vieux du pays
racontent leur Noél ; un Noèl à Beth-
léem, par le Pére Hugues, ermite de
Longeborgne.

Se mettre à l'écoute de 17 h. 50 à
19 h. 30.

Mercredi 25 décembre, de 18 h. 10
à 19 h. 13, les Voyageurs de Noèl , les
légendes de notre Pays, le Noèl suisse,
avec la collaboration de Maurice Zer-
matten , F.-Gerard Gessler, etc...

Jeudi 26 décembre : émissions avec
la collaboration de personnalités valai-
sannes, ainsi que vendredi et samedi
de 18 h. 30 à 19 h. 15.

Samedi, réalisation en direct de Sion
avec la collaboration de F.-G. Gessler
ct plusieurs Valaisans.
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L'extraordinaire développement de
la capitale du Valais nous a valu plu-
sieurs réalisations importantes , des
transformations de quartiers effectuées
parfois avec une audace propre aux
nouvelles générations.

Ainsi en est-il de ce quartier de
l'Ouest où la hardiesse des frères Ka-
merzin est à l'origine de la construc-
tion de plusieurs immeubles locatifs et
dont le plus récent a recu le nom de
« La Matze » en marquant , somme tou-
te, une deuxième étape de 1 ensemble
de leur pian et de leurs projets.

Nous avons encore en mémoire les
séances préliminaires au cours des-
quelles on parlait de la construction
de « La Matze » .

— C'est de la folie , disaient quelques
personnes effrayées par la perspective
d'une telle entreprise.

Mais les plans de M. l'architecte Ro-
bert Tronche! étaient soigneusement
étudiés.

Il ne s'agissait plus que de les met-
tre à exécution et . pour cela , rompre
avec certaines traditions tout en abor-
dant les difficultés avec serenile, puis-

qu 'elles étaient nombreuses et compli-
quées.

L'immeuble ne devait pas ressembler
à une caserne plantée à l'entrée de la
ville.

M. Robert Tronche! a su détourner
la complexité d'une implantation mas-
sive pouvant heurter nos sentiments en
donnant une allure de grandeur à l'im-
meuble qui se prolonge avec un equi-
libro harmonieux dans l'axe de l'ave-
nue .

L'exeellent architecte a su également
et habilement mettre en valeur cette
entrée d'immeuble qui , par sa fagade
ouest , marqué indubitablement l'entrée
moderne d'une ville sans nuire à la toi-
le de fond soulignée par les silhouettes
médiévales des collines de Valére et de
Tourbillon dont la magnificence a été
sauvegardée.

Peut-on imaginer qu 'au moins 300
personnes ont trouve à se loger con-
fortablement dans ces appartements si
bien compris et si bien ordonnés ?

Pour 1 exphquer , il faudrait analyser
ce bloc locatif élégant et conduire le
leeteur d'un étage à l'autre , à travers

les appartements parfois luxueux que
les maitres d'Etat de la place ont parti-
culièrement soigné.

Les magasins, ayant pignon sur rue,
forment une petite cité dans la gran-
de, avec tous les éléments nécessaires
à la vie économique du quartier.

Nous voici bientót arrivés au terme
de cette construction qui s'achèvera
avec la grande salle tant attendue.

Il était temps de se lancer dans cette
réalisation , laquelle n 'a pas été avan-
tagée par le resserrement des crédits.

Mais, ici comme ailleurs, la foi en
l'avenir soutient la volonté des hom-
mes qui se sont donne pour tàche de
doler la ville d'immeubles à la mesu-
re de son importance.

La chance, il est vrai , fut présente
pour leur donner un coup de pouce.

Ce qui nous permet aujourd'hui de
vous présenter une partie de ce com-
plexe immobilier , c'est surtout la coor-
dination des efforts centrée sur un ob-
jectif commun : la réussite.

Reussite, c'est bien le mot qui nous
vient à l'esprit en admirant l'établis-
sement où figure l'enseigne que voici : Photo Claivaz
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Le spécialiste du beau linge pour restaurants \ S I O N  „
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Aménagement intérieur du Restaurant
exécuté par

V*
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L'installation complète de la cuisine et du restaurant a été fournle par la maison
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CONSTANTIN FILS S.A. - Rue de Lausanne 21

Le spécialiste de l'article de ménage

*>«. , .

Une magniiique réalisation
sédunoise

t <

S G / f S t i C f uU
Caisses enregistreuses

Usines à Bùlach près Zurich

Agent general pour le Valais :

MAX VUILLE
Bureaux - Magasins - Ateliers - Route du Rawyl - Téléphone 2 20 67

S I O N

Victoria Arduino
Machines à café

Importateurs : C H O F F A T  & Cie - Lausanne
Tel. (021) 28 95 00

i

s
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Sur un fond de vitrail apparaissent
des earactères choisis pour mettre en
relief l'idée de l'epoque de la matze.

Cela ne veut pas dire que nous allons
pénétrer à l'intérieur d'une taverne
borgne ressemblant à un repaire de ré-
volutionnaires.

D'emblée on peut s'extasier sur colte
merveille qui se présente à nos yeux.

Réalisation, de grande classe, l 'inté-
rieur de 1 etablissement public est con-
forme à l'idée que nous nous faisons de
la brasserie la plus avenante qui puisse
exister , du café" où il fait  bon se ren-

porle. Tout est si bien mis en valeur
dans un ordre savant qu 'on se croirait
à l'avant-scène d' un théàtre , à la veille
d une première exceptionnelle , à moins
qu 'on ne se place un peu plus haut pour
avoir cónlinuellement sous les yeux des
images mouvantes placées sous le feu
des projecteurs dans un décor de rève.

M. Marcel Lamon , cuisinier-restaura-
teur, au courant de tous les secrets de
la gastronomie, nous recoit avec l'en-
tregent des maitres frangais pour nous
faire les honneurs de sa maison et de
ses cuisines agencées avec une perfee-
tion digne des hostelleries savoyardes,
lyonnaises ou parisiennes de grande re-
nommee.

La place nous manque pour décrire
en détail ce que nous voyons.

Il vaut mieux y aller pour goùter
au plaisir de la bonne chère et de tout
ce que l'on recherche et demande à
l'heure d'une bonne détente en face
d'un mets ou d'une spécialité pouvant
satisfaire les exigences d'un fin bec.

Bientót , nous assisterons à l'inaugu-
ration du dancing, du grand hall de
400 m2 , de la grande salle de 800 m2,

Que de chemin parcouru depuis le
26 juin 1955/

Félicitons ceux qui
juste, qui ont compris
notre ville et lui ont
quement cette allure

ont vu grand ,
l'importance de
donne magnifi-
qui lui faisaitcontrer dans une ambiance sympathi-

que, intime et toute imprégnée de lu-
mière naturelle quand le soleil filtre en
se jouant dans la couleur des rideaux

On entre de còlè ou de face peu im-

defaut; qui , enfin , n 'ont pas craint de
jouer le jeu d'une aventure à laquelle
nous souhaitons le plus beau succès.

Paul Cérié.
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Fabrique d'appareils de chauffage et de cuisson modernes
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pour le Valais
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Pour les fètes
de fin d'armée...

La confisene
iX* AtU3c "

P. Gsponer - Tél. 2 31 31

vous recommande ses

Torches - Buches
Biscuits fins

et ses

Pralinés Maison

V. J

BIERE de FETES

r «

$̂ *̂llV&y.&lz La joie sur votre table :ffHF **iv.

' n JrUSliCî  1 La bonne Bouteille
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£a Ohatàe
Journaux - Papeterie - Cartes postales - Souvenirs - Tabacs

M. A L L E G R O Z
A cóle du Restaurant
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LES CINÉMAS DE SION
VOUS SOUHAITENT UN JOYEUX NOEL

ET VOUS CONVIENT A LEURS SPECTACLES DE FETES

¦ L"X ¦
Le plus grand

acteur actuel

Laurence Olivier
dans

10*
avec

Joan Fontaine

d'après l'inoubliable roman de

Daphne du Maurier

DU MERCREDI 25
au DIMANCHE 29 décembre

M CAPITOLE Wi
UN MERVEILLEUX ROMAN

D'AMOUR ET D'ACTION •

La CHI.EHI
du LIBASI
d'après le roman de

PIERRE BENOIT
avec • •

Jean-Claude Pascal
Juliette Greco

Jean Servais

Admis dès 18 ans révolus

DU MERCREDI 25
au DIMANCHE 29 décembre

M vm mism M
LE RIRE

ET LA JOIE
TRIOMPHENT , dans

CÉTEilR
DE

MEXICO
d'après la célèbre operette de

FRANCIS LOPEZ

avec

BOURVIL

ANNIE CORDY

LUIS MARIANO

DU MERCREDI 25

au DIMANCHE 29 décembre

Remerciements
Les rhembres du personnel du bureau

technique de M. Michel Andenmattcn,
ingénicur, remercient très sincèrement
la direction pour le souper annuel au-
quel ils furent aimablement conviés avec
leurs épouses.

~ - -^-^  

LE TEMPS TEL
QU'Oll

L'ANNONGE
PRÉVISIONS VALABLES
JUSQU'À MARDI SOIR :

Valais : ciel généralement nua-
geux ou couvert. Foehn soufflant
très fort par moments. Hautes
Alpes généralement bouchées et
chutes de neige.

Ouest et nord-ouest de la Suis-
se : ciel très nuageux ou couvert.
Quelques chutes de neige. Fort
vent du sud à sud-ouest en mon-
tagne. Par moments, bise sur le
Plateau. En plaine, températures
comprises entre —5 et zèro degré
pendant la nuit , de quelques de-
grés au-dessus de zèro dans la
journée.

Centre et nord-est de la Suisse,
ndrd des Grisons : par ciel nua-
geux , temps en partie ensoleillé.
Fcehn se renforgant et soufflant
par moments en tempète dans
certaines vallées. Températures
comprises entre 5 et 10 degrés
dans les vallées soumises au
fcehn, comprises entre zèro et —5
degrés pendant la nuit sur le Pla-
teau et au pied nord du Jura.

Centre des Grisons : ciel géné-
ralement très nuageux. Quelques
chutes de neige.

Sud des Alpes et Engadine :
ciel couvert à très nuageux. Chu-
tes de neige. Froid. En plaine ,
temperature voisine de zèro degré
pendant la journée. Vent du sud
en montagne.

Noèl
de la « Croix d'Or»

Les responsables du mouvement
d'abstinence « La Croix d'Or », section
de Sion , vécurent des heures fastes en
ce dimanche 22 décembre. Autour d'un
sapin brillamment illuminé , ils avaient
réuni les familles de leurs adeptes et
de nombreux sympathisants. Une scène
de théàtre inèdite, congue et écrite par
un membre du comité, bien connu en
ville pour ses talents littéraires, fut
jouée avec aisance et fort applaudie.
Le thème du jeu scénique était d'ail-
leurs bien choisi : déchéance familiale
et réhabilitation à la veille de Noèl.
Combien fut réconfortante cette pièce
et l'auteur-acteur mérite plus que des
éloges ! Que l'on songe aux ravages oc-
casionnés par l'abus de l'alcool qui pro-
voque non seulement la déchéance phy-
sique et morale de l'alcoolique mais qui
frappe encore durement sa descendan-
ce. Que l'on songe aussi à l'argent per-
du au café ou à l'achat de boissons al-
cooliques consommécs à la maison , aux
perles de temps. Temps gaspillé à boi-
re et après boire , journées de paresse
non employées à produire , journées de
maladies occasionnées ou aggravées par
l'alcool , les accidents , etc, etc. La con-
sommation continuelle de l'alcool amè-
ne donc l'appauvrissement et met l'in-
dividu dans I'impossibilité de consti-
tuer pour lui et sa famille le budget
d'épargne qui joue un ròle si impor-
tant dans la stabilite familiale et l'é-
quilibre social . Tel était le sujet de la
pièce qui sera aussi jou ée prochaine-
ment à Sierre.

Des chanls d'enfants , des récits de
fables vinrent également égayer cette
soirée sans oublier les sons langou-
reux d'une guitare et les accords mélo-
dieux d'un accordéon. Puis arriva le
moment tant attendu : l'agape. Des cor-
beilles de fruits , des plateaux charges
de pàtisseries et de sucreries firent ir-
ruption sur les tables. Les pois de café
et de chocolat , les théières pansues se
succédaient à un rythme accéléré et
donnaient a la grande salle du «Foyer
pour tous» , cet air de fète bien fait
pour derider les fronts les plus sou-
cieux et semer la joie aux cceurs les
plus endurcis ! Les enfants surtout fu-
rent choyés : à les voir dévorer les suc-
culentes pàtisseries on ne pouvait s'em-
péchcr de sourire , ils auraient avalé
la marmile des cordelicrs !

L'aumònier de la Croix d'Or, tou-
iours infatigable , dans son message de
Noèl , parla avec effusion. Ses paroles
encourageantes , son accent de sincerile
et sa délicatesse ému rent l'assemblée
qui bientót se dispersa , se félicitant
d'avoir assistè a une soirée si ga'ie et
si édifiante !

BfflMl^̂ BSHM
NOEL 1957

Causerie radiophonique
du 22 décembre par l'abbé Crettol
Lorsque nous étions enfants , la fète

de Noél évoquait en nos imaginations
enchantées le beau décor de l'Orient
lointain , le désert gris et rouge aux
horizons immenses, les jours pleins de
soleil traverses par les caravanes et
les nuits semées d'étoiles où les anges
passaient en chantant. Nous fermions
les yeux pour mieux voir en esprit les
bergers accourus avec leurs cadeaux
curieux , les coursiers étranges. Nous
entendions leurs pas réguliers et sono-
res dans la poussière d'interminables
routes, puis sur les pavés de Bethléem.
Nous nous faufilions à leur suite dans
la grotte mystérieuse pour apporter au
doux Enfant Jesus tout l'amour de no-
tre coeur confiant. (Mgr Besson).

Maintenant que nous sommes « au
milieu du chemin de notre vie » (Dan-
te), nous saisissions sans doute mieux
—du 'moins faut-il l'espérer — toute la
portée religieuse de cette fète , mais,
n 'est-il pas vrai , Noél évoque avant tout
l'incomparable douceur de la vie fami-
liale, les préparatifs secrets ouatés de
silence, la longue veillée dans le crisse-
ment des cacahuètes et le parfum des
mandarines, les vieux chants populaires
au charme si prenant , le sapin de Noél
et la crèche avec leurs lumières et
leurs cadeaux , et surtout la présence
et la tendresse de notre père et de no-
tre mère, cette «chaleur du nid» que
l'on ne retrouvera jamais plus et dont
nous gardons la nostalgie pour toute
notre vie... Noèl , c'est l'incomparable
symphonie de l'amour humain et de
la bienveillance divine , c'est la fète
de l'enfant et de l'Enfant-Dieu.

Car ce Noel inoubliable etait pour
nous un Noèl chrétien. N'est-il pas in-
finiment regrettable que l'on ait ima-
giné en marge de la sainte Histoire
toute una mythologie pai'enne, un étran-
ge amalgamo entre la St-Nicolas et
Carnaval ? D'où nous vient-il cet hom-
me de Noel à la barbe d'étoupe, au teint
illuminé et à la hotte inépuisable avec
son àne charge de cadeaux ? Dans cer-
tains milieux le frissonnement des ai-
les des anges fait place au cliquetis
des verres et des assiettes et, au lieu
de reprendre le message inoubliable :
Gioire à Dieu et paix sur la terre , —
on se dit : sante ! « bon appetii » . — Et,
la lecture ideale en ce soir bèni , ce
n'est plus la Bible, — l'Aneien Testa-
ment, tout rempji de la promesse, et
l'Evangile qui en montre la réalisation
dans la plénitudé des temps, ce serait
plutòt le rubicond Rabelais , spécialis-
te ès bouteilles fines et histoires plu-
tòt vertes.

Comprenez-moi bien . Je ne voudrais
pas tomber d'un excès dans l'autre;
l'homme est un esprit qui habite un
corps. Cet aspect profane et humain ,
voire gastronomique de la fète a un
légitime droit de cité chez nous , et il
n 'y a d'ailleurs pas de risque qu ii soit
oublié.

Mais de gracc , que 1 accessoire ne de-
vienne pas l'essentiel et que l'humain ,
le trop humain ne défigure pas et ne
profane pas le divin. Sans doute on n 'y
met pas de mauvaise volonté, on ne
veut peut-ètre pas choquer quelques-
uns qui ne partagent pas nos convic-
tions. Mais enfin , malgré certaines di-
vergences historiques l'immense majo-
rité de notre peuple est un peuple chré-
tien et croyant.. . et alors on n 'oserait
plus parler de Dieu , en ce jour où Dieu
a fait  aux hommes le don le plus royal
et le plus beau , où II s'est donne Lui-
mème et est réellement devenu l'Emma-
nuel , Dieu avec nous ? Arrière donc
avec cette faussé timidité et je ne sais
quelle incompréhensible pudeur de nos
plus beaux sentiments et avec tout le
peuple chrétien chantons Noél , la fète
de l'enfant et la fète de l'Enfant-Dieu.

Car Noél est d'abord la fète de l'en-
fant; Noél , c'est avant tout la crèche
avec un nouveau-né. Tout le monde
connait les admirables vers de Victor

Hugo -.Lorsque l' enfant  parait...
...Il est si beau l enfant  avec son doux

[sourire ,...
O f f r a n t  de toutes parts sa jeune àme

[à la vie
Et sa bouche aux baisers...

Car vos beaux yeux sont pleins de
[douceurs infinies...

Sans le comprendre encore vous re-
\gardez le monde...

Quand l' enfant vient , la joie arrive
[et nous éclairc ,

On rit , on se réerie , on l' appelle et
[sa mère

Trcmble à le. voir marcher...
et puis l'admirable prióre finale :

Seigneur .' préseri>ez-moi , préservez
[ceu.r que j' aime...

De jamais voir Seigneur ! l'été sans
[fle urs vcrmeilles ,

La cage sans oiseaux, la ruche sans
[abeilles

La maison sans en fants  !
Charles Peguy n 'est; pas moins inspire

dans « Le porche du Mystère de la
deuxième Vertu » , lorsqu 'il évoque ce
père de famille qui travaille en hiver
dans la forét.. . ct qui pense à ses en-
fants , au temps où ils seront grands et
où il ne sera plus... et où ils auront
bien tourné , une tendresse , une fierté ,
une chaleur luì monte... aussitót le sang
lui refoule au cceur et le réchauffe tel-

lement dans les membres jusqu 'au bout
des doigts... Tout ce que l'on fait on
le fait pour les enfants , et ce sont les
enfants qui font tout faire... tout le
monde travaille pour la petite espé-
rance... tout ce qui commencé a une
vertu qui ne se retrouvé jamais plus,
une force , une nouveauté, une fraicheur
comme l'aube, le plus beau jour est le
plus beau jour , c'est le jour de l'espé-
rance..

Lorsque Dieu se manifesta au peuple
qu 'il avait choisi , il y eùt au Sinai' des
tonnerres, des éclairs, une nuée épais-
se et un son de trompe très fort , et
tout le peuple qui était dans le camp
trembla Lorsque le Fils de Dieu décide
de venir parmi les hommes,

« Les grelots des troupeaux palpi-
[taient vaguement...

C'était l'heure tranquille où les lions
[vont boire...

L'ombre était nuptiale , auguste et
[solennelle ,

Les anges y volaient sans doute obs-
[curément ,

Car on voyait passer dans la nuit , par
[moment ,

Quelque chose de bleu qui parais sait
[une aite.

{V. Hugo).
Le Seigneur, qui peut ètre 'terrible ,

soit aussi ètre charmeur ; en se faisant
l'un des nòtres, Il a assorti sa nature
et sa manière d'ètre aux proportions
et aux exigences de nos cceurs, Il s'est
fait aimable pour se faire aimer et II
descend des cieux avec tous les attraits
et tous les charmes de l'enfant. Car
« c'est vraiment la bonté et l'amour
pour les hommes que Dieu a fait appa-
raitre », cet enfant de Noél est un En-
fant-Dieu. Et II est venu nous dire
qu 'il était l'amour, qu 'il était la paix.

Le temps de Noèl voit éclore une
foule de messages prononcés par les per-
sonnalités les plus diverses et les plus
haut placées... et ces messages sont très
significatifs par ce qu 'ils disent et aus-
si par ce qu 'ils ne disent pas. Us ne
peuvent que nous toucher parce qu 'ils
parlent avec ferveur et sincerile des
plus profondes aspirations du cceur hu-
main : on y désire et souhaite la paix,
la bonne entente entre les diverses
classes de la société, plus de justiee et
de bien-ètre et de. bonheur;pour tous
et spécialement pour les plus petits et
les plus déshérités, et l'on répète sur
tous les tons ; paix sur la terre, paix
aux homems de bonne volonté.

Mais on oubhe la premiere partie du
message : Gioire à Dieu. Comme si l'on
pouvait dissocier les deux parties du
message, comme s'il pouvait y avoir
paix sur la terre entre les hommes,
lorsque l'on ne rend pas gioire à Dieu ,
et comme si l'oubli ou le refus de Dieu
n'était pas la cause de cette absence
de paix et de bonheur parmi les hom-
mes.

Gomme à d'autres époques de l'his-
toire, il y a des hommes qui ont l'in-
tention d'edifici- un monde sans Dieu
uniquement avec des moyens terres-
tres. Us sont éblouis par les progrès
vraiment sonsationnels de la science et
ils croient que le bonheur des hommes
est uniquement une affaire de techni-
que et d'organisation : et ils s'achar-
nent à la réalisation de ce programme
avec une persévérance, un esprit de
suite et une brutalité sans pareils...

Et quel est le resultai ? sans doute,
pendant un temps, pendant toute une
vie peut-ètre ou plusieurs générations,
il sera possible de s'aveugler, de s'aban-
donner à la griserie de l'action et de
l'aventure. Le.s grandes actions de quel-
ques hommes ou de quelques peuples
peuvent pour un temps fasciner les
esprits... l'homme d'aujourd'hui qui ne
veut plus de cet opium du peuple qu 'est
la religion, se bàtit un paradis de ca-
davres , de befon et de sang... Mais tòt
ou tard , toutes ces tentatives sont
vouées à l'éehee. « Dès que la religion
disparait , écrivait Taine , les mceurs
privées et publiques se dégradent. On a
vu l'homme se refaire paìen comme au
premier siècle. Du coup, il se retrou-
vait tei qu 'au temps d'Auguste et de
Tibère , c'est-à-dire voluptueux et cruel.
Il abusali des autres et de lui-mème.
L'égolsme brillai et calculateur avait
pris l'ascendant. La cruauté et la sen-
sualité s'étalaicnt. La société devenait
un coupé-gorge et un mauvais lieu » .

Et surtout que les réalisations maté-
rielles ne nous fassent pas oublier que
l'homme n 'est pas exclusivement ani-
mal, mais qu 'il a une àme immortelle
et que cette àme a été créée pour Dieu.
Les réves les plus grandioses de la ter-
re demeurent prisonniers du temps et
l'àme a besoin d'éternité. Comment ar-
riverait-on à réaliser un idéal de com-
munauté humaine , dc justiee et de so-
lidarité , par un esclavage insensé et pal-
line extension ililimitée des usines ?
L'homme n'est pas seulement un pro-
ducteur ct un consommateur, il a un
cceur, un esprit , une àme. Tout ce qui ,
hommes ou choses, ne se dirige pas
vers Dieu court à l'abimc.

On veut réorganiser la terre pour le
plus grand bonheur de l'homme et l'on
croit y arriver en oubliant « Celui qui
règne dans le.s cieux , ot de qui rolèvent
tous les empires, à qui seul appartieni
la gioire, la majesté ct l'indépendance »

(Bossuet). Comment faire régner la paix
parm i les hommes si l'on oublié la pre-
mière partie du message de Noèl :
Gioire à Dieu ? si l'on oublié l'affirma-
tion de la Bible : « Au Roi des siècles,
immortel, invisible , SEUL DIEU , hon-
neur et gioire dans les siècles des siè-
cles.»

Pourquoi Dieu vient-il sur la terre,
doucement, sur les petits pieds fragiles
d'un enfant ? Il y vient transformer
le monde en sa divinile : II ne s'agit pas
de bouleverser la face de la terre et de
renverser toutes les institutions et tou-
tes les structures existantes : elles sont
sans doute imparfaites et il y a beau-
eoup à faire dans tous les domaines.
Mais si nous voulons réaliser le messa-
ge de Noél : paix sur la terre — et les
Anciens savaient déjà que la paix est
la tranquillile de l'ordre — il faut ré-
tablir cette paix et cet ordre dans ce
pauvre cceur humain , si agite , si troublé
toujours assoiffé d'amour et trop sou-
vent torture par la haine... « La gràce
de Dieu s'est révélée comme une sour-
ce de salut- pour tous les hommes, elle
nous enseigne à renoncer à l'impiété et
aux convoitises du monde pour vivre
dans la sagesse , la justiee et la piété , en
attendant la Bienheureuse espérance.»

La voilà cette merveilleuse espérance
de Noél : ce Dieu à qui nous rendons
gioire peut changer le cceur des hom-
mes. A la lumière de l'étoile nous ne
risquons plus de nous égarer sur des
sentiers obliques qui mènent à la ca-
tastrophe ou ne mènent nulle part. « Le
chrétien est quelqu 'un qui sait ce qu'il
fait et où il va , au milieu de gens qui
pires que les bètes brutes, ne savent
plus la différence entre le bien et le
mal , le oui et le non. Il est comme un
Dieu au milieu d'un peuple d'alcooli-
ques et d'infirmes, non par lui-méme,
mais parce qu'il s'est mis en ordre avec
toute la nature en se soumettant à qui
il doit se soumettre. Lui seul a la liberté
entre les esclaves.» (Claudel).

L'étoile de Noèl nous conduit à une
rencontre decisive d'où l'on revient
transformé, car elle est échange. Of-
frant la pauvre opulence de notre ter-
restre humanité, nous recevons de Lui
en retour l'infinie richesse de sa divini-
le.

LA DIRECTION ET LA REDACTION
VOUS SOUHAITENT DE
JOYEUSES FETES DE NOÈL

Memento
DES CTNEMAS SÉDUNOIS

Mardi 24 décembre :
Relàche des trois cinémas.

Mercredi 25 décembre :
LUX (2.15.45). — Pour la dernière

fois à Sion, le chef-d'ceuvre de Daphne
du Maurier : Rebecca, avec Laurence
Olivier et Joan Fontaine.

L'ARLEQUIN (2.32.42). — Un film
somptueux, d'une gaieté débordante et
communicative : Le Chanteur de Mexi-
co, d'après l'operette de Francis Lopez.

CAPITOLE (2.20.45). — De l'aven-
ture, de l'action , de l'amour, dans :
La Chàtelaine du Liban.

PROGRAMME RADIO
MARDI 24 DÉCEMBRE

SOTTENS
7.00 Radio-Lausanne vous dit bon-

jour ; 7.15 Informations ; 7.20 Concert
matinal ; 12.15 La discothèque du cu-
rieux ; 12.30 Le quart d'heure de l'ac-
cordéon ; 12.45 Informations ; 13.00 Mar-
di les gars ; 13.10 Les variétés du mardi;
16.00 Les visiteurs de seize heures ; 17.45
Le micro sous l'arbre de Noèl ; 18.00 Le
micro dans la vìe ; 19.15 Informations ;
19.25 Le miroir du temps ; 20.30 La chai-
ne du bonheur ; 21.15 Rendez-vous de
Noél avec la cinquième Suisse ; 22.30
Informations ; 22.35 Vceux de Noél ;
24.00 Office pontifica i , célèbre en la Ca-
thédrale de Sion.

BEROMUNSTER
6.15 Informations ; 6.20 Musique fran-

gaise ancienne ; 7.00 Informations : 11.00
Emission d'ensemble ; 12.30 Informa-
tions ; 12.40 Concert d'opéras ; 16.45
Concert ; 18.00 A la lumière des bou-
gies ; 19.30 Informations ; 21.15 Histoire
de la naissance du Christ ; 22.15 Infor-
mations ; 23.50 Dc la Marienkirche , Bà-
ie : Messe dc Minuit.

MERCREDI 25 DÉCEMBRE
SOTTENS

7.10 Radio-Lausanne vous dit bon-
jo ur et vous souhaite un bon Noèl ; 7.15
Informations ; 7.20 Concert matinal ;
8.45 Grand-Messe ; 10.00 Culle du jour
de Noél ; 11.30 Les beaux enregistre-
ments ; 12.10 Noéls en France ; 12.3C
Voix enfantines ; 12.45 Informations ;
12.55 Contes et fééries musicales ; 14.00
Le théàtre des familles : Remontez la
Benne ; 16.30 Noèl des enfants ; 17.20
Pastorales de Provcnce ; 19.15 Infor-
mations ; 19.25 Le miroir du temps ;
20.15 Tant l'on chantc Noèl ; 21.35 Ora-
torio de Noél ; 22.30 Informations ; 22.35
Où sont les Noéls d'antan ?

BEROMUNSTER
7.50 Informations ; 8.45 Culle catholi-

que-romain ; 9.30 Service religieux pro-
testant ; 11.45 Souvenirs de Noél ; 12.30
Informations ; 12.40 Orchestre réeréatif
bàlois ; 16.05 Concert symphonique ;
19.30 Informations ; 19.40 Concerto en
sol mincur ; 21.00 Concert ; 22.15 Infor-
mations ; 22.20 Mélodies inoubliables.
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FROMAGES DE DESSERT :

Vacherins de la Vallèe
par boite , le kg. b.p.n. 3a©U

Gorgonzola
100 gr. -.OU

Valsesia tout gras
100 gr. -.50

Edam de Hollande
100 gr. -_50

Fromage gras du Valais
100 gr. -,65

«UUl 13IO cong. U.S.A., prèts à la cuisson

LCflUII lV cong. importés

I UlillCu pretes a la cuisson
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canards -.
Tourtes tìécopées choco,at

moka

ananas

praline

BQches de Nodi

le kg

le kg

piece 420
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pièce 600

pièce 900

pièce 270 gr. 1.75, pièce 520 gr
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' Rue du Rhòne, SION ]

P. Burgener
SION

médecin-dentiste

Absent
jusqu 'au 2 janvier

Nouvelle adresse :

Bàtiment Helvétia
PI. Banque Cantonale

Monsieur et Madame

Freddy Moren

Restaurant 13 Étoiles
présentent à leurs amis et clients leurs
bons voeux pour les fètes et l'an nouveau.

Noél et Jour de l'An, menus de choix

J

OCCASION UNIQUE

Pour cause départ,
sprès congé, je vends
voiture

Thunderbiro
1956

en parfait état (15.000
km.).
Ecrire sous chiffre P.
12824 S., à Publicitas,
Sion.

| HUSQVARNA
La reine

; des machines à coudre
| Crettaz Georges, représentant - SIERRE

Tél. 5 15 77
i

Saucisse de menage
Demandez notre exeellente saucisse de menage
mi-porc, mi-bceuf à Fr. 3.80 le kg. franco , depuis
fr. 20.—. Rabais aux revendeurs.

Charcuterie PONTHET FRÈRES
Mézières (Vaud) - Tél. (021) 9 31 19

Envois contre remboursement
r 
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B souhaite à tous ses anciens et nouveaux

a, élèves une belle et heureuse année.

. 

Il pim'H ¦•UIMU.»» .IHIUU "«Ha*, -

Si à la dernière minute...
Il vous manque une bouteille de Vermouth ,
Malaga ou un vin fin pour votre apéritif.
Téléphonez-nous, c'est avec plaisir que nous
vous l'apporterons à votre domicile.

NOUVEAUX MAGASINS

Sommet rue de la Dixence Tél. 2 12 22

Toujours à disposition et aux meilleures
conditions

Ardoises brutes de Dorénaz
Une seule adresse : Jordan Marcel , Ardoi-
sière des Sasses, Dorénaz. Tél. 6 59 48.

Magasin de la Place
engagerait tout de sui-
te

aide-
vendeuse

Ecrire sous chiffre P.
15856 S., à Publicitas ,
Sion.

JEUNE HOMME ayant
de bonnes notions sur
les branches commer-
ciales, cherche place
comme

apprenti
de bureau

Ecrire sous chiffre P
21210 S., à Publicitas
Sion.

Boucherie chevaline
Schweizer. Vendredi et
samedi

poulain
Langue de cheval 4 fr.
la pièce.
Cervello de cheval 1.20
fr. la pièce.

A louer

appartement
3 \k pièces, tout con-
fort , près de la nou-
velle poste et de la ga-
re.
Ecrire sous chiffre P.
15770 S., à Publicitas,

Sion.

dhtyemc

Nous vous ._,.__us Presentono
rs Voe"x Pour un
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Association Valaisanne des Pafrons Boulanqers-Pàfissiers

A vendreA vendre

2 bonnes
vaches

prètes au veau.

Innocent Roh , Erde.
Tél. 4 11 77.

Entreprise cherche

chauffeur
expérimenté sur train
routier. Place à l'année.

Ecrire sous chiffre P.
15875 S., à Publicitas,
Sion.

A louer
à la Ciarle, 1 apparte-
ment de 3 pièces, avec
hall , 2 balcons, tout
confort. Libre tout de
suite ou date à conve-
nir.
S'adr. à Jos. Anden-
mattcn . rue du Scex 14
Tél. 2 10 55.

Jeep
« Willys » mod. 1951,
complètement revisée,
(avec garantie), avec
remorque basculante.
S'adr. tél. 2 13 01.

Attention
A louer 3 grandes sal-
les propres et sèches
pour dépót matériel ou
pouvant servir pour
locaux commerciaux
tous genres d'affaires.
Disponibles tout de
suite.
S'adr. Pensionnat d'U-
vrier. Tél. 4 41 06.

A vendre

mulet
20 ans, bon pour tous
travaux , très sage.
Ecrire sous chiffre P.
21211 S., à Publicitas ,
Sion.

A vendre à Molignon

vigne
de 1100 toises, en bor-
dure de route, avec
guérite, facilités d'ar-
rosage.

S'adr. tél. 2 31 27.

Vache
à vendre, bonne laitiè-
re, de race d'Hérens,
2ème veau, portante
pour le 2 janvier.
Exempte de tub. et de
bang.

Tél. 2 21 46.

A vendre d'occasion

patins
de hockey

No 40.
S'adr. Maxime Vernay,
Chandoline.



M. i K > : toni le monde desire la pah
(AFP) — « Mettre fin à la guerre froide, débarrasser les peuples du fardeau

impose par la course aux armements, créer les conditions d'une vie normale, et
améliorer les relations entre Ies gouvernements », tels devraient ètre Ics princi-
paux objectifs de nouvelles négociations entre l'Est et l'Ouest, à déclaré M.
Krouchtchev, premier secrétaire du comité centrai du parti communiste de l'URSS,
dans l'inlcrview qu'il a accordée au rédacteur en chef du journal anglais « Daily
Express », et dont le texte est diffuse par

« Nous avons , de fagon répétée, parie
de la nécessité de pourparlcrs , a ajoute
M. Krouchtchev. La course aux arme-
ments pése sur les économies nationales
et par conséquent sur les peuples de
l'Europe et des autres parties du mon-
de. Pour cette raison , nous pensons que
des négociations seraient utiles. Cepen-
dant , ces négociations n 'auront de ré-
sultats que si les puissances occidenla-
les reconnaissent la nécessité de la co-
existence entre les pays et admettent
un «statu quo» dans la situation mon-
diale. »

agence Tass.
ALLEMAGNE

Liant alors la question allemande à
ce statu quo, M. Krouchtchev a souligné
qu'aucun accord ne pourra ètre conclu
« si la question allemande reste posée,
comme elle l'est àctuellement par cer-
tains dirigeants occidentaux , en ne te-
nant compte que des intérèts de l'Alle-
magne occidentale. » Quant à la proce-
dure à suivre pour la réunification de
l'Allemagne, M. Krouchtchev a rappelé
les propositions faites par la République
démocratique allemande qui a suggéré
de former une confédération et un cer-

tain nombre d'institutions communes
aux deux Etats. D'autre part , l'URSS
donnerait volontiers son appui à une
«neutralisation» et une «désatomisation»
de l'Allemagne tout entière.

ANGLETERRE
Après avoir affirmé , au sujet des rap-

ports anglo-soviétiques, que l'intérét de
la Grande-Bretagne et de l'URSS exige
un rapprochement et un développement
des relations commerciales entre les
deux pays. M. Krouchtchev , parlant des
perspectives de paix , a déclaré : « Je ne
suis pas pessimiste et d'ailleurs, com-
ment pourrais-je Tètre alors que de vé-
ritables contes de fée se matérialisent
sous nos yeux ? Le «Spoutnik» circule
autour de la terre. Les succès de l'U-
nion soviétique sont le résultat du tra-
vail de notre peuple. J'y ai également
apporté ma modeste contribution de
communiste et d'homme politique. »

« Tout porte à croire, a poursuivi M.
Krouchtchev, à l'amélioration des chan-
ces de la paix. Méme les premiers mi-
nistres des pays de l'OTAN se sont vus
obligés d'ouvrir et d'achever leurs dé-
clarations , à Paris , par des paroles de
paix bien que certains d'entre eux aient
néanmoins payé leur tribut au bellicis-
me.»

En conclusion , le premier secretaire
du parti communiste de l'URSS a souli-
gné que, selon lui , le rapport des forces
entre les pays capital istes et socialistes
viennent de changer en faveur de ces
dernier. « Or , a-t-il dit , les pays socia-
listes n 'ont jamais songé à une guerre
d agression et la majorité des gens mé-
me dans les pays capitalistes , désirent
la paix. C'est pourquoi nous sommes
optimistes en ce qui concerne les per-
spectives de paix. »

Un aerodromo sur le glacier de Zanfleuron

Le pilote des glacier Hermann Geiger vient de soulever au cours d'une réunion
la question d'établir un aerodromo alpin sur le glacier de Zanfleuron , dans les
Diablerets . La réalisation d'un tei projet permettrait d'ouvrir au tourisme aérien
toute la l égion du lac Léman , ainsi que celles des Alpes vaudoises , valaisannes
et Bernoises. Geiger, qui a forme 65 pilotes de glaciers, affirmé qu 'un pilote
forme peni sans autres atterrir sur un glacier et des milliers d'atterrissages heu-
reux confirment ses dires. Notre photo montre le glacier de Zanfleuron avec les
pistes d'atterrissage et de départ marquées de flèches ; dans le cercle, un avion
qui vient de s'envoler et son ombre font deux points minuscules sur le glacier.

*-. «̂V

M. Dog Hammarskjceld arrive à Gaza
(AFP) — M. Hammarskjceld, secrétaire general des Nations Unies, est arrive

ce matin à l'aérodrome de Gaza où il a été accueilli par plusieurs officiers supé-
rieurs de la force de l'ONU ct par dcs représentants de l'administration civile
de l'enclave.

M. Hammarskjceld a aussitót été conduit cn voiture le long de la ligne de
demarcat imi  à l'est de Gaza, où il a visite le contingent brésilicn.' Il a ensuite été
recai par le gouverneur de Gaza, le general Mohammed Hassan Abdei Latif , qui
lui a souhaite la bienvenue au nom de l'administration égyptienne.

En quittant la residence du gouverneur, M. Hammarskjceld a été salué par
quelques centaines de réfugiés palestiniens. Déléguée par ceux-ci, une petite
fille de 10 ans lui a remis unc colombe en lui déclarant : « La paix ne sera ré tabi ie
ou sauvegardée dans le Moyen-Orient que si nous pouvons rentrer chez nous
en Palestine ».

Les échangés commerciaux entre la France
et la Suisse

La « Revue économique franco-suisse » public un numero special consacrc
à la mesure du temps. Ce numero contient un éditorial de la Chambre dc Com-
merce suisse en France. On y lit que les exportations suisses vers la France,
durant les 11 premiers mois de cette année, ont atteint 481,6 millions de francs
su:sses, alors que l'an dernier, pour la mème période, le total avait été dc 494,8
m'ilions , soit 13,2 millions de francs ct Ics ventes francaises cn Suisse ont repré-
sente un montant dc 896,8 millions dc francs suisses, soit 40 millions dc plus quc
l'année précédente. On peut donc d'ores et déjà estimer que Ics résultats enre-
gistrés en 1957 figureront en assez bonne place dans les statistiques.

L'édilorial , après avoir insistè sur le.s couragés dans leur fidélité. L'éditorial
heureux effets de l' accord commercial
du 29 octobre 1955, relève que les Suis-
ses ne sauraient méconnaitre la gravi-
te de la crise financière frangaise. Des
mesures exceptionnelles doivent ètre
prises.

Mais , ajoute la Chambre de Commer-
ce suisse cn France , précisément parco
que la situation commande dc ne negli -
ger aucune chance , nous pensons qu 'il
est temps d'éliminer le formalismo ad-
minislralif , car celui-ci n 'engendrc que
des rancceurs. Nous pensons qu 'il est
temps d'effacer toute trace de protee-
tionnisme , car la proche unif icat ion
économique de l'Europe lui conferò un
caractère désuet. Nous pensons que les
réglementations imposées par les cir-
constances peuvent ètre, sinon aclaptées
aux cas particuliers , du moins assou-
plies cn fonction dc ceux-ci , car la ba-
lance commerciale entre le.s deux pays
est fortement positive pour la Franco
el un axiome commercial veut , dans sa
sagesse, que les bons clients soient cn-

ajoute que l'expansion actuelle dc l'eco-
nomie frangaise est garante des ans
prochains.

LES RELATIONS HORLOGERES
ENTRE LA FRANCE ET LA SUISSE

Dans un avant-propos au numero
special sur la mesure du temps, M.
Edgar Primaull , président de la Cham-
bre suisse de l'horlogerie , fait  le point
des relations horlogères entro la Franco
et la fSuisse. Il rclève que les droits de
douane décrétés par la France sont par-
ticulièrement élevés. En 1955, Ics droits
frappants les montres suisses ont été
augmentés de 100 à 150'/' , ce qui cons-
titue une prime à la contrebande. De
plus , le contingentement des montres
suisses barre le.s courants d' affaires tra-
dilionnels , malgré les désirs d'une clien-
tèle frangaise très fidèle. Enfin , la lour-
de maehinerio administrative ralentit
en France l'émission des licenecs d im-
por lation.

M. Macmillan lutte contre le danger d'inflation
(Reuter) — M. MacMillan , premier ministre , a formellcment refusé. lundi ,

dc donner l'accord du gouvernement pour unc augmentation des salaires à 40 000
employés d'hòpitaux. L'augmentation de salaires dc 3 % avait déjà été négociéc
entro les employeurs et les employés, cependant , à la dernière minute le gouver-
nement a refusé de donner son accord. Le premier ministre a déclaré lundi à unc
délégation dc 9 membres, représentant les 500 000 employés du service de la sante,
que le gouvernement était fermement décide à arrcter la spirale, inflationnislc
provoquée par les augmentations dc salaires. Les dirigeants du syndicat onl
annonce qu'ils se rencontreronl encore après Noél , pour discuter de ce qu 'ils
enlrcprendront dans la lutte pour les revendications de salaires. Entretemps, les
40 000 employés de.s hópitaux dc loutc l'Angleterre ont décide dc ne plus taire
d'heures supplémentaires.

Un mur de stade
s'écroule sur le public

(AFP) — Une centaine de personnes
ont été blessées, au cours d'un match de
football, à Sao José do Rio Pardo, dans
l'état de Sao Paolo, un mur du stade
s'étant brusquement écroulé sur le pu-
blic. Trente d'entre elles ont dù ètre
hospitalisées.

Service et inspection
en 1958 des hommes

des compagnies
territoriales et des

gardes loeales

Au Conseil d'Etat
Le Conseil d'Etat a nomme M. Pierre

Paccolat, comptable de la section comp-
table du service de la comptabilité ge-
nerale de l'Etat.

Le Conseil d'Etat a adjugé, pour un
montant de Fr. 630 000.— environ, les
travaux de construction de la route du
Simplon entre le Pont sur la Saltine et
le Saltinaheim.

Il a nommé inspecteur au service so-
cial de protection ouvrière du Départe-
ment de l'Intérieur M. Maurice Gay-
Balmaz, de Vernayaz.

Il a mis au bénéfice d'une subvention
cantonale Ics travaux dc construction de
la route dite « Entre deux torrents » sur
le territoire des communes de Sierre et
de Randogne, travaux dont le coùt s'élè-
ve à Fr. 100 000.— environ.

Il a mis également Ics travaux dc cons-
truction d'une route viticole à St-Léo-
nard devisée à Fr. 20 000.— au bénéfice
dc la subvention cantonale legale.

Le Conseil d'Etat a autorisé Mlle
Claude-Andrée Wachsmuth à pratiquer
sa profession cn Valais cn tant que mé-
decin-assistant au Sanatorium Belgica,
à Montana.

M. Martial Rey, a Montana, a recu
l'autorisation dc pratiquer la profession
de droguistc sur le territoire du canton.

Le Conseil d'Etat a nommé officiers
d'état-civil , en remplaccmcnt dcs titu-
laires atteints par la limite d'àge, M.
Albert Zurschmitten pour l'arrondisse-
ment de Mòrcl , M. Pius Moser pour
l'arrondissement de Taesch et M. Jean
Darbellay pour l'arrondissement de Lid-
dcs.

Le département militaire fèdera, com-
muni qué :

L'arrèté pris le 13 décembre par l'As-
semblée federale autorise le Conseil fe-
derai à convoquer en 1958 les compa-
gnies territoriales et les gardes loeales
à des services d'instruction extraordi-
naircs. Vu le délai référcndaire auquel
est soumis cet arrèté, la décision sur
l'organisation de ces services et la con-
vocation des formations ne pourra ètre
communiquée qu'à fin mars 1958.

En attendant cette communication, Ics
hommes de ces formations ne se présen-
teront pas à l'inspection. Devront s'y
présenter en revanche, s'ils n'ont pas
fait de service ou passe l'inspection en
1957, les hommes des classes 1898 à 1901,
qui ne seront d'ailleurs pas convoqués
à ces services d'instruction extraordi-
naircs.

Dcs que la décision concernant la mise
sur pied des compagnies territoriales et
gardes loeales aura été prise, les dispo-
sitions des affiches de convocation aux
inspeetions et inspeetions complémen-
taires seront applicables sans restriction.

N'hesiitez pas !
La e Feuille d'Avis du Valais » est
à votre service.
Utilisez ses cdlonnes.Effectifs du bétail

de rente
Le bureau federai des statistiques a

publié les résultats du recensement
quinquennal  du bétail , qui a eu lieu le
21 avril 1956, dans loutes Ics commu-
nes dc Suisse. Si l'on constale, poni les
bovin.s, la nette prépondérance de deux
races, soit la race tàchelée ct la race
brune , on compte 28 520 sujets de la
race d'Hérens , répanclue principalement
en Valais.

Quant au troupeau caprin , ce soni le.s
chèvres de Gcssenay qui forment le
quart du etiopici , et Ics cantons de Berne
et du Valais sont Ics principales zones
d'exp ansion do eette race.

Éditeur : Imprimcric Gessler, Sion.
Rédacteur rcsponsablc : F.-Géra'-d Gessler,
Regie des annoncés : Publicitas S. A., Sion,

T ĴT>^ v̂ll

C'est la f è te  instituée par l'Eglise i la consacrer à la naissance de « Celui
pour célébrer la naissance de Jesus-
Christ. Son nom vient de Natalis , jour
natal — celui qu 'on lui donnait au Ile
siècle dans l'Eglise latine.

Plus qu'un anniversaire, Noel est la
célébration d'un fai t  : la venue du
Christ dans le monde. Jus qu 'au IVe siè-
cle , où le pape Jules ler la f i xa  un ifor-
mément au 25 décembre , la f è te  de
Noèl avait deux dates : le 25 décembre
en Occident , le 6 janvier en Orient.

Le sens de la liturgie de Noèl , c'est
la révélation du grand dessein de Dieu
d' avoir envoyé son Fils parmi nous.

« Puer natus est nobis... Un enfant
nous est né, un Fils nous a été don-
ne... »

L'Evangile du jour résumé l'ensei-
gnement du temps de Noèl : la triple
naissance de Jesus . A l'égard du Père ,
comme Dieu , sa naissance est éternelle.
« Au commencement , le Verbe était en
Dieu. » Comme homme, elle est tem-
porelle : « Le Verbe s'est fai t  chair. »
Comme vivant dans l'Eglise , qui est son
Corps mystique , elle est spirituelle.

Le Dieu de la Révélation s 'envelop-
pe de ce mystère que l'Eglise exprime
par la doctrine de la Trinile des per-
sonnes. C' est dans la seconde des per-
sonnes, le Logos ou Verbe de Dieu, que
se trouve la racine de l' existence de
Jesus. C'est du sein du Père , par la
force de l'Esprit , que le Rédempteur
est venù parmi nous . Le Fils de Dieu
est devenu homme, réellement homme.
Dieu lui-mème est venu, dans la per-
sonne du Sauveur, pour avoir une des-
tinée humaine. Par l 'Incarnation, il a
pris rang au milieu de nous. Il a «ha-
bité parmi nous », ou p lus précisément
il a « établi sa tente' parrai nous ». Cette
tente , c'était la sainte Tente de Dieu
parmi les hommes, le tabernacle , le
tempie dont il a dit aux pharisiens
« qu 'il serait détruit et rebàti après
trois jours. »

Ce n'est pas la f idel i te  a l'histoire
qui a déterminé le choix du 25 décem-
bre pour la célébration de Noèl dans
l'Eglise romaine. C'est une décision
d.'opportunité. Il s'àgissait , pour les
chrétiens , de donner une réplique à la
f è t e  mithriaque du Natalis Invicti , mar-
quée à cette date dans le calendrier
profane . L'Invictus est le soleil , dont
la naissance coincide avec le solstìce
d'hiver , c'est-à-dire avec le 25 décem-
bre, selon le calendrier romain. Cette
journée de Mithra , ou du Soleil , était
si populaire à Rome au IHe siècle qu 'il
est vraisemblable qne les chrétiens
aient alors songé , par transposition , à

qui est la vraie lumiere eclairant tout
homme venant en ce monde ».

Rien n'était plus conforme au style
et à l' esprit des Pères de l 'Eglise que
de comparer Jésus-Christ au soleil.
Saint Cyprien disait : « Il est le vrai
Soleil. » Saint Augustin : « Il est le
nouveau Soleil ».

Noèl est un jour de joie. Cette allé-
gresse est si puissante qu'elle remonte
le cours du temps de l'Avent , temps
consacré à la pénitence et à la prépa-
ration de l'àme.

Dans les pays germaniques, au soir
du jeudi qui précède Noèl , Ics enfants
s'en vont jeter contre les vntres des
lentilles ou des pois secs pour recevoir
à la porte de petits cadeaux : noii, bis-
cuits ou argent . C' est le klòpfej gehn, la
« quète de l'Avent ».

Une autre coutume du Nord consiste
à suspendre une couronne de sapin ou
« couronne d'Avent » au plafond de la
salle à manger : quatre bougies y sont
plantées , qu 'on allume l'une après l'au-
tre au soir des dimanches de l'Avent.
La quatrième annonce Noè l.

En Autriche , on voit encore, dans
certains villages , le sacristain porter le
crucifix de maison en maison, disant :
« Voici que vient l'Enfant Jesus. »

Autrefois , à Saint-Germain-des-Pres ,
les magistrats venaient entend-re le
chant des antiennes en O pendant les
huit jours qui précédent Noèl et rece-
vaient des sucreries qu'on appelait les
« O sucrés ».

La f è t e  de Noel est , dans tous les
pays , l' occasion de manif estations de
la joie populaire. Après l' o f f i ce  divM ,
c'est une fè t e  familiale. Certaines con-
tumes paysannes veulent qu 'on asso-
eie les bétes au banquet. A la pàture
habituelle on ajoute du sei ou du su-
cre. On prétend parfois  que les ani -
maux parlent cette nuit-là. A table,
on la'sse, en certains endroits , une pla-
ce vide pour les anges , les àmes ou les
pauvres.

La pieuse coutume des crèches, la
ferveur des Provencaux pour la mise
en place des santons, la tradition du
chant des « Noèls » . le fond inépuisa-
ble des pastorales dont certaines sont
encore jouées en public : autant de
transp ositions populaires de la litur-
gie de Noél. Transpositions qui témoi-
gnent du « succès » obtenu, devuìs
auinze cents ans. dans toute la chré-
tienté , par la célébration solennelle du
plus arand événement survenu depuis
la création.

Un mystère eclairci
On découvrait la semaine dernière

dans une grange isolée, sur la route du
Simplon , le corps d'un inconnu.

Celui-ci a pu ètre identifié. Il s'agit
du nommé Wilhelm R., àgé de 25 ans ,
habitant Langenthal , qui s'est suicide
en absorbant plus dc 60 pillules dc som-
nifèrc.

GRIMENTZ

Jambe cassee
Alors qu 'il était occupé à une coupé

do bois , M. Fernand Loyc, dc Grimcntz ,
né en 1901, a été atteint par une bilie
et relevé avec une jambe fracturée. Il
a été admis à l'hópital de Sierre.

Un pied écrasé
Travaillant à Dailly, M. Balet de Do-

rénaz, àgé de 40 ans, a eu le pied écrasé
sous un wagonnet. II est hospitalisé à
la clinique St-Amé.

VÉTROZ

Mauvaise chute
M. Vernier , de Vétroz , àgé de 30 ans,

est tombe sur la chaussée verglagée et
s'est fait une plaie profonde à la tète.
Il est soigné à la clinique generale par
le Dr Burgener.
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Jambes cassées
La jeune Théoduloz , agee de 11 ans.

s'est casse la jambe en skiant. Elle a
été hospitalisée à Sion.

A Brigue, Aloys Schmidt , 9 ans, de
Naters , s'est également fracture la jam -
be. Il a été transporté à l'hópital.

Retard aux CFF
Le pantographe d'un train a décroche

la ligne de chemin de fer entre Chamo-
son et Saxon , si bien que tous les trains
du soir eurent plus d'une heure de re-
tard.

Contre
l'agrandissement
de l'aérodrome

La Societe d Agriculture, sous 1 im-
pulsion de MM. Raymond Clavien et
Dr Henry Wuilloud , a pris l'initiative de
convoquer une quarantaine de personnes
à une séance au cours de laquelle fu'
discutée la question de l' aérodrome de
Sion.

Seuls douze citoyens, animés du désir
de combattre les projets en cours et de
s'opposer au développement de l'aéro-
drome, étaient présents hier soir au Car-
notzet de l'Hotel de la Pianta.

Après avoir entendu un exposé de
MM. Clavien , Wuilloud , Albert Luisier ,
directeur de l'Ecole cantonale d'Agri-
culture, la discussion fut  ouverte et prit
la forme d'un débat.

Une proposition a été faite d'organiser
une séance d'information ouverte à toute
la population.




